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ECONOME
FONDS D’INVESTISSEMENT

Michel Marcoux

Une grande 
déception?

S
ouvenons-nous, le début de la nouveDe dé­
cennie a été ressenti comme un dur coup de 
poing pour les investisseurs, eux qui avaient 
connu l’euphorie de la fin de la décennie 90 et des pre- 

ipiers mois de 2000. Le choc a été brutal et sans appel. 
Evidemment, les investisseurs se sont promis que ja­
mais plus le marché ne les y reprendrait.. Mais il fallait 
bien investir quelque part. Les obligations ne sem­
blaient pas plus intéressantes, compte tenu du faible 
taux d’intérêt pratiqué. Le désir n’y était pas. C’est à ce 
moment que les investisseurs ont commencé à être 
courtisés par d’autres classes d’actü 

La dégringolade de plus de 45 % dans le marché 
des actions créait une ouverture à des produits 

n’ayant aucune corrélation, donc 
à un secteur que l’on croyait être 
à l’abri des mouvements à la 
hausse ou à la baisse: les pro­
duits alternatifs. Ces derniers 
venaient de connaître des rende­
ments annuels de plus de 10 % 
au cours des dernières années.

Autre aspect intéressant plu­
sieurs fonds alternatifs offerts 
aux investisseurs comportaient 
une garantie de capital à 
l’échéance de même qu’un ren­
dement minimal. Le produit mi­
racle! Cependant, pour certains, 
le produit miracle s’est rapide­
ment transformé en deuxième 
catastrophe. Les pertes ont varié 
de 10 à 12 % en moyenne au 
cours des derniers mois. La rai­

son? Le marché des contrats à terme connaît de sé­
rieuses difficultés.

Les produits alternatifs font en grande partie ap­
pel à la gestion de contrats à terme. Les contrats à 
terme constituent des accords contractuels dont la 
valeur est dérivée d'actifs sous-jacents tels que l’or, 
l’argent, le blé, le mais, le pétrole et le gaz naturel 
et les devises.

Mais rétablissons les faits sur la situation actuelle. 
Primo, rien n’a changé pour les produits vendus sous 
forme de billets garantis: peu importe le rendement 
cumulatif actuel de votre produit alternatif, vous re­
trouverez votre capital et les revenus rattachés à 
l’échéance. Pas de quoi paniquer. Secundo, malgré 
tous les espoirs que les investisseurs ont mis dans ce 
produit, les hausses comme les baisses existent bel 
et bien dans ce secteur. Cependant, rappelons-nous 
que dans le secteur des actions, le début de la décen­
nie a fait subir à l’investisseur des pertes de plus de 
45 % trois ans plus tard, l’écart n’est toujours pas 
comblé... Le secteur des produits alternatifs est lui 
aussi victime des marchés. Il subit à l’occasion ses ef­
fets, mais on note que les fluctuations de ce secteur 
sont historiquement moins importantes.

La grande surprise des investisseurs a été de 
constater que même si un fonds alternatif est géré, 
dans certains cas, par plus de 50 gestionnaires, des 
baisses peuvent quand même survenir. Eh oui! Et il 
n’y a aucune raison pour qu’il en soit autrement. 
Chacun de ces gestionnaires travaille avec le même 
marché et utilise des modèles similaires de suivi 
des tendances. Selon M. Pierre Normandin, CFA 
chez BluMont Capital, ce type de produit «se nour­
rit» principalement de la volatilité des marchés, et 
plus les fluctuations à la hausse et à la baisse sont 
importantes, meilleurs sont les résultats générés. 
Et, c’est tout à fait le contraire d’un marché volatil 
que nous avons connu au cours des six derniers 
mois, le S&P ayant fluctué entre 1075 et 1150 
points. Le marché obligataire a été tout aussi ané­
mique, et il en a été de même pour le marché des 
devises et celui des métaux. En fait, le seul marché 
dans les contrats à terme qui a réussi à maintenir 
une certaine croissance de volatilité a été celui du 
pétrole, et nous avons tous été en mesure d’en éva­
luer les effets sur notre quotidien.

De façon générale, c’est l’indice VIX, celui-là 
même qui mesure la volatilité de l’indice S&P 500, 
qui peut nous aider à comprendre la situation du 
marché des contrats à terme. Au cours des derniers 
mois, il s’est situé à environ 15 %, alors que sa moyen­
ne des dernières années a été de 20 à 25 %. Pour ce 
genre de marché, la gestion de contrats à terme est 
plus difficile.

L’investisseur doit comme toujours, peu importe le 
produit financier, garder le cap et surtout contrôler 
son «facteur patience». Les produits alternatifs sont 
d’excellents produits financiers s’ils ont été acquis 
pour les bonnes raisons, et les investisseurs doivent 
maintenir en tout temps les répartitions de leur plan 
d’investissement sans se laisser influencer par les 
fluctuations à court terme. A cet égard, l’investisseur 
doit rééquilibrer son portefeuille régulièrement et ac­
quérir de nouvelles unités dans un marché à la bais­
se, comme c’est le cas actuellement
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Les milliardaires de Forbes

ROBERTA REEDER AFP
Bill Gates et Warren Buffet ont régulièrement l’occasion de se rencontrer, comme ici lors des funérailles d’une journaliste politique influente. Les 
deux hommes sont les deux plus riches des Etats-Unis, avec des fortunes personnelles estimées à 46,6 milliards et 42,9 milliards SUS.

Warren Buffet menace 
l’hégémonie de Bill Gates

GÉRARD BÉRUBÉ

Celui qui détient depuis 10 ans le titre d’homme 
le plus riche de la planète voit cette hégémonie 
menacée. Le vieux sage de la gestion de porte­

feuille, Warren Buffett, n’est plus qu’à quelques mil­
liards près de Bill Gates, qui domine une 
nouvelle fois la liste des plus riches du ma­
gazine Forbes dans laquelle ils sont tou­
jours plus nombreux à venir gonfler les 
rangs des milliardaires.

L’édition 2004 de la liste Forbes des plus 
riches a repris le chemin de la croissance 
après deux années de contraction des richesses 
provoquées par l’éclatement de la bulle Internet. 
Au total, la fortune combinée recensée par le ma­
gazine américain se chiffre cette année à 1900 mil­
liards $US, soit 500 milliards, ou 36 % de plus, 
qu’en 2003. La liste mondiale comprend 587 milliar­
daires, (jont 64 nouveaux venus.

Aux Etats-Unis, le nombre de personnes dont 
l’avoir net est accompagné de neuf zéros atteint 313 
cette année, contre 262 l’an dernier, avec une fortune 
combinée de 1000 milliards, en hausse de 45 mil­
liards, ou de 4,7 % sur un an. C’est ce pays-qui abrite 
la plus grande concentration de milliardaires, suivi 
de l’Allemagne puis, fait intéressant, de la Russie, 
avec ses 25 milliardaires en 2004 enrichis pour la plu­

part par la flambée des cours pétroliers. Au Canada, 
ils sont 16 à composer cette famille, contre 15 dans la 
version 2003.

Cette liste est dominée depuis 10 ans par Bill 
Gates, que l’on reconnaît comme étant l’homme le 
plus riche du monde. Le fondateur de Microsoft 

conserve son trône cette année, avec 
un avoir net estimé à 46,6 milliards qui 
le rend plus riche de quelque sue mil­
liards en 12 mois. Warren Buffett, qui 
se serait enrichi de 12,4 milliards cette 
année, vient cependant menacer cette 
hégémonie. Celui que l’on appelle le 

vieux sage est un gestionnaire de portefeuille dit de 
valeur, qui se concentre sur les valeurs sûres offrant 
du potentiel — par opposition au gestionnaire de 
croissance, qui s’en remettra aux tendances, aux 
titres populaires ou cycliques. Avec une fortune éva­
luée à 42,9 milliards, il ne se situe désormais qu’à 
quelques milliards du premier rang mondial.

Parmi les changements, la liste 2004 compte le départ 
du numéro un de Walt Disney, Michael Eisner, qui a dû 
faire face cette année à une révolte d’actionnaires.

Google
Chez les nouveaux venus, la liste 2004 renferme le 

nom de J. K Rowling, proclamée auteure à succès avec 
ses populaires Harry Potter, qui l’ont propulsée de l’ai­

de sociale au statut de milliardaire. Forbes accueille 
également les deux créateurs du moteur de recherche 
Google. Sergueï Brin et Lawrence Page, qui n’avaient 
pas 25 ans quand ils ont fondé Google en 1998, se clas­
sent ex æquo à la 43' place du classement, avec chacun 
une fortune estimée à 4 milliards.

La réussite de Google ouvre aussi la voie du club fer­
mé son p.-d.g., Eric Schmidt (165' avec 1,5 milliard), 
ainsi qu'à un autre investisseur de la première heure, 
Andreas von Bechtolsheim (278r, un milliard).

Au Canada, le plus riche demeure la famille Thom­
son, avec une fortune évaluée à 17,2 milliards amas­
sée essentiellement dans le secteur des médias. Suit 
la famille Weston, avec 7,7 milliards. Parmi les Cana­
diens plus connus composant ce club sélept des 
avoirs à neuf chiffres, on retrouve Charles Bronfman 
au 205' rang (2,5 milliards), Paul Desmarais au 216' 
rang (2,4 milliards), Ted Rogers et la famille Saputo, 
partageant le 342' rang avec un avoir net respectif de 
1,7 milliard, Jean Coutu au 406' rang (1,4 milliard), et 
Wallace MacCain au 377' rang (1,5 milliard).

La cuvée 2004 des milliardaires comprend deux nou­
veaux venus canadiens, soit le gestionnaire de porte­
feuille Stephen Jarislowsky et le fondateur du Cirque du 
Soleil, Guy Laliberté, tous deux se partageant le 514' 
rang avec un avoir évalué à 1,1 milliard chacun.

Le Devoir

Fannie Mae fait l’objet d’une enquete
Les organismes américains de refinancement de prêts hypothécaires sont en crise

Washington — Fannie Mae, le plus important or­
ganisme américain de refinancement des prêts 
hypothécaires, est accusé d’avoir manipulé ses 

comptes pour plaire à Wall Street et fait désormais 
l’objet d’une enquête officieuse du gendarme améri­
cain de la Bourse, selon un communiqué de l’entre­
prise publié mercredi dernier.

C’est la deuxième fois que ce secteur, qui a facili­
té l’accès à la propriété de dizaines de millions 
d’Américains, est frappé par un scandale comptable 
en 16 mois.

L’OFHEO (le bureau de surveillance fédérale de 
l’immobilier) a rendu un rapport sur les agissements 
de Fannie Mae et est arrivé à la conclusion que cet or­
ganisme, crucial pour l'immobilier américain et l’accès 
à la propriété, avait appliqué des méthodes comptables 
à certains produits dérivés ou à des activités de couver­
ture de transactions qui ne sont pas en accord avec les 
règles comptables GAAR les seules reconnues par les 
autorités de régulation.

L’OFHEO a également découvert que l’entreprise 
avait fait des réserves qui ne sont pas en règle et toléré 
des contrôles internes déficients. Qui plus est, l’entre­
prise aurait également, dans un cas avéré, manipulé 
ses comptes afin d’arriver à ses objectifs de prime et 
encouragé une culture d’entreprise qui mettait l’accent 
sur des résultats financiers stables au détriment d’un 
compte rendu précis de ses finances.

"Les problèmes détaillés dans ce rapport sont sérieux 
et soulèvent de sérieux doutes concernant la validité des 
comptes publiés [...], de la qualité de la supervision et

de façon générale de la sécurité et de la solidité de l'en­
treprise», écrit l’OFHEO.

Le conseil d’administration prend «ces conclusions 
au sérieux et travaille avec l’OFHEO pour résoudre'ces 
problèmes», souligne le communiqué. Le conseil d’ad­
ministration a également promis de coopérer pleine­
ment avec la commission américaine des opérations 
de Bourse (Securities and Exchange Commission, la 
SEC), qui a ouvert une enquête officieuse. C’est la 
première étape d’une enquête de la SEC, qui peut en­
suite se transformer en enquête formelle.

Fannie Mae (Federal National Mortgage Associa­
tion) se partage le marché du refinancement des 
prêts hypothécaires aux Etats-Unis avec Freddie 
Mac (Federal Home Loan Mortgage Corporation), le 
numéro deux du secteur, et Ginnie Mae (Govern­
ment National Mortgage Association).

Ginnie Mae est une agence gouvernementale. 
Freddie Mac et Fannie Mae sont des entreprises à 
statut privé, mais sont supervisées par le gouverne­
ment (GSE).

Bénéfices sous-évalués
L’alter ego de Fannie Mae, Freddie Mac avait re­

connu en juin 2003 avoir sous-évalué ses bénéfices 
de cinq milliards SUS sur plusieurs années pour lis­
ser sa croissance et mieux plaire à Wall Street qui 
chérit la constance des résultats financiers. Freddie 
Mac avait aussi atténué le rôle qu’a pu jouer son por­
tefeuille de produits dérivés pour donner une plus 
forte impression de sécurité.

En décembre, Freddie Mac, avait accepté de 
payer une amende de 125 millions pour mettre fin 
aux poursuites judiciaires engagées contre lui 
après ses aveux. Puis vendredi, elle annonçait 
devoir retrancher 75 millions à son bénéfice net 
de 2003 afin de tenir compte d’une réserve pour 
frais juridiques associés à ses réécritures des an­
nées antérieures.

En février, le président de la Réserve fédérale 
américaine (Fed), Alan Greenspan, avait plaidé 
pour une plus forte réglementation de ses orga- 
nisnqes. Ils dominent le financement résidentiel 
aux Etats-Unis et représentent plus des trois quarts 
des prêts hypothécaires pour les logements indivi­
duels, soit plus de 4000 milliards, avait rappelé le 
président de là Fed.

Dès mercredi dernier, d’autres appels à une 
meilleure régulation sont venus se joindre à ceux du 
patron de la Fed. Aussi le conseil des citoyens contre 
le gâchis gouvernemental, qui revendique plus d’un 
million d’adhérents, en a-t-il immédiatement appelé 
au Congrès «pour qu’il protège les contribuables en 
mettant en place de nouvelles règles contraignantes de 
supervision» pour ces organismes.

«Cela ne devrait être une surprise pour personne», a 
déclaré le président du conseil, Torn Schatz. Ces or­
ganismes «ont opéré dans l’ombre pendant des années, 
combattant bec et ongles les réformes les plus sensées», 
a-t-il accusé.

Agence France-Presse
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LES FONDS COMMUNS DE PLACEMENT
Ces données, fournies par Fundata 
Canada inc., présentent le rendement des 
fonds communs de placement pour la 
semaine se terminant jeudi (sauf pour les 
rendements sur un mois (1 m%) et un 
an(1an%), calculés à la fin du mas der­
nier). La valeur de chaque unité, i.e. la 
valeur de l'actif net par action (VANPA). 
est exprimée en dollars canadiens à 
moins d'indication contraire Les don­
nées ne doivent servir qu'à titre d'informa­
tion; une confirmation du pnx devrait être 
obtenue auprès des gestionnaires du 
fonds ou d'un vendeur autorisé. Var.% et 
Var $ indiquent les variations en pour­
centage et en prix depuis une semaine.
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LES SPORTS
Grand Prix de Chine

Rubens Barrichello mène la course
Jacques Villeneuve termine au 11e rang

Jeux paralympiques

Une 5e
médaille d’or 

pour le nageur 
Benoit Huot

Athènes — Benoit Huot a ajouté 
une cinquième médaille d’or à 
sa collection aux Jeux paralym­

piques, hier, quand il a remporté le 
50 mètres libre (S10) en fracassant 
soq propre record mondial.

A sa septième épreuve des Jeux, 
le nageur de Longueuil a réussi un 
chrono de 24,71 secondes pour 
abaisser d’un centième la marque 
mondiale qui lui appartenait depuis 
juillet 2003. L’Espagnol David Le- 
vecq (25,52) et l’Américain Justin 
Zook ont respectivement terminé 
deuxième et troisième.

En sept épreuves, le nageur de 
20 ans a récolté cinq médailles d’or 
et une médaille d’argent La seule 
fois où il n’a pas décroché de mé­
daille est au 100 m brasse. D a alors 
terminé en sixième position.

«Cinq médailles d’or et trois re­
cords mondiaux, je ne peux pas de­
mander mieux», a-t-il lancé.

En goalball, l’équipe canadienne, 
dont font partie Viviane Forest 
(Brossard) et Nancy Morin (Lon­
gueuil) , a remporté la médaille d’or 
en disposant des Etats-Unis 3-1 en 
finale. Morin a enfilé deux buts. Le 
Canada était champion en titre de 
l’épreuve mais n’avait pas vaincu 
les Américaines dans une finale de­
puis trois ans.

Paul Gauthier a quant à lui per­
mis au Canada de récolter la pre­
mière médaille d’or de son histoi­
re en boccia. Originaire de Van­
couver, il a défait le joueur le 
mieux classé au monde, l’Espa­
gnol Santiago Pesquera, au comp­
te de 7-1. Gauthier signait sa pre­
mière victoire en quatre affronte­
ments contre son rival.

L’équipe masculine canadienne 
de basket-ball en fauteuil roulant, 
dont fait partie le Montréalais David 
Eng, a accédé à la finale en dispo­
sant des Pays-Bas 91-70. Le Canada 
affrontera les Australiens demain.

Presse canadienne

Shangai, Chine — Le Brésilien 
Rubens Barrichello a rempor­
té hier le premier Grand Prix de 

Chine de Formule 1, tandis que 
son coéquipier Michael Schuma­
cher a conclu un week-end désas­
treux en se classant seulement 
12', à plus d'un tour.

Barrichello a bouclé les 56 
tours du nouveau circuit de Shan­
gai (5,451km) avec une seconde 
d’avance sur le Britannique Jen­
son Button (BAR-Honda). Le Fin­
landais Kimi Raikkonen (McLa- 
ren-Mercedes), qui a presque rat­
trapé Button sur la fin, a terminé 
troisième.

Barrichello a signé hier la neu­
vième victoire de sa carrière, sa 
deuxième d’affilée après son suc-

Même si Livan Hernandez n’a 
cédé que deux points, hier, 
les Expos ont perdu 2-1 contre les 

Phillies de Philadelphie devant 12 
382 personnes au Stade olym­
pique. fis ont subi une deuxième 
défaite de suite et ils auront 
conservé une fiche de 7-12 contre 
les Phillies cette saison.

Hernandez (11-15) a encaissé 
sa 15e défaite de la saison malgré 
une bonne sortie. Les Expos pré­
sentent une fiche de 12-22 lors des 
34 départs d’Hernandez, ce qui en 
dit long sur leur saison décevante.

Opposé à Cory liddle, Hernan­
dez a travaillé huit manches, al­
louant deux points, 10 coups sûrs 
et trois buts sur balles. Il a retiré 
neuf frappeurs au bâton. C’était la 
14' fois de la saison qu’il lançait au 
moins sept manches et qu’il n’ob­
tenait pas la victoire.

Livan Hernandez a commis une 
erreur coûteuse qui a mené aux

cès au Grand Prix d’Italie il y a 
deux semaines. Cette victoire lui 
assure de terminer le championnat 
du monde à la deuxième place der­
rière Michael Schumacher, d’ores 
et déjà assuré du titre mondial

À deux courses de la fin de la 
saison, les trois premières places 
du classement du championnat du 
monde des pilotes sont déjà attri­
buées. Schumacher, avec 136 
points, devance Barrichello (108) 
et Button (79).

Au volant de sa Renault, Fer­
nando Alonso s’est classé quatriè­
me à Shanghai, battu de 32 se­
condes, et a maintenu la bataille 
pour la deuxième place du classe­
ment constructeurs qui oppose 
BAR-Honda à Renault

deux points des Phillies et l’arbitre 
du marbre Mike Fichter lui a refasé 
une prise contre Bobby Abreu tout 
juste avant que ce dernier ne frappe 
un double de deux points.

«J’ai perdu le match sur un lan­
cer», a résumé Hernandez.

Liddle (11-12), lui, n’a cédé 
qu’un point, quatre coups sûrs et 
deux buts sur balles.

Rhéal Cormier a pris la relève de 
Liddle à la huitième, effectuant sa 
81' présence de la saison, et il a mis 
fin à la manche en obtenant un rou­
lant à double-jeu de Valentino Pas- 
cucci. Billy Wagner s’est ensuite 
amené en neuvième pour enregis­
trer son 20 sauvetage de la saison.

Les Expos n’ont réussi que 
quatre coups sûrs et Hernandez a 
commis une erreur coûteuse, 
pour ouvrir la porte aux deux 
points des Phillies.

Presse canadienne

Jacques Villeneuve, qui faisait 
un retour en Formule 1 avec Re­
nault, a pris la 1F position. «Ce fut 
plaisant, a dit Villeneuve. J’ai pu 
me battre jusqu’à la fin, mais je 
n’ai pas récolté de points, ce qui est 
un peu décevant.»

Juan Pablo Montoya (Williams) 
a terminé cinquième devant la 
BAR de Takuma Sato et les Sau- 
ber de Giancarlo Fisichella et Fe­
lipe Massa

Barrichjello, qui a terminé 
deuxième à sept reprises derrière 
Michael Schumacher cette saison, 
a battu son illustre coéquipier au 
cours des deux derniers Grands 
Prix. Le septuple champion du 
monde avait fini deuxième en Italie.

Button, qui avait embarqué

Las Vegas — Sébastien Sour­
dais et Bruno Junqueira ont 
passé une bonne partie du week­

end ensemble, cassant la croûte et 
discutant dans les stands de l’écu­
rie Newman-Haas.

Et les deux coéquipiers sont 
demeurés très près l’un de 
l’autre sur la piste, samedi soir, 
alors qu’ils se sont livrés à un 
duel de tous les instants pendant 
plus de 20 tours, jusqu’à ce que 
Bourdais devance Junqueira par 
une longueur de voiture pour 
remporter l’épreuve de Las Ve­
gas de la série Champ Car. Bour­
dais signait ainsi sa sixième vic­
toire de la saison.

«Cest toujours me course très diffi­
cile sur ovale. H y a beaucoup de pres­
sion et parfois, ça fait peur, a déclaré 
Bourdais. Mais il y avait du respect 
sur la piste. C’était là la clé pour ne 
pas se retrouver dans le mur.

beaucoup de carburant en début 
de course, avait opté pour une 
stratégie à deux arrêts.

«C’était une course très difficile, 
la voiture était beaucoup plus lour­
de, a commenté Button. Et le fait 
que les autres gars fassent trois ar­
rêts et moi seulement deux, c’était 
vraiment dur mentalement.»

Parti en position de tête, Barri­
chello a mené la course quasi­
ment de bout en bout Button n'a 
pris les commandes que par inter­
mittence, pendant les arrêts aux 
stands du Brésilien.

Le prochain Grand Prix aura 
lieu le 10 octobre au Japon.

Associated Press 
et Presse canadienne

«Bruno était très près de moi. S’il 
était demeuré aussi près pendant 
bien plus longtemps, j’aurais songé à 
lever le pied, parce que s’il y avait eu 
contact à cette vitesse, ç’aurait pu 
être très, très dangereux.»

Le Français aura finalement 
devancé son coéquipier par 
0,066 seconde. Seulement cinq 
fois dans l’histoire de la série 
Champ Car, depuis 1979, a-t-on 
assisté à une victoire par une 
marge plus mince encore.

Le Québécois Patrick Carpen­
tier, qui avait pris le départ en 
position de tête, s’est cramponné 
pour terminer au troisième rang, 
à 4,091 secondes de Bourdais. 
Son compatriote Alexandre Ta- 
gliani s’est contenté du 14' éche­
lon, à près de huit secondes du 
meneur.

Presse canadienne

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

Section Est
S p Moy. Dm

y-Atlanta 91 64 .587 —

Philadelphie 80 74 519 101/2
Ronde 79 75 513 111/2
New York 68 87 439 23
Montréal 65 90 .419

Section Centrale
26

G P Moy Dm
y-St Louis 102 52 .662 —

Chicago 87 67 .565 15
Houston 85 70 548 171/2
Cincinnati 72 82 468 30
Pittsburgh 68 86 .442 34
Milwaukee 64 89

Section Ouest
.418 371/2

G P Moy. Diff
Los Angeles 88 66 571 —

San Francisco 87 68 561 11/2
San Diego 84 71 542 41/2
Colorado 67 87 .435 21
Arizona 47

Hier
108 303 411/2

Philadelphie 2, Montréal 1
Floride à Atlanta 

Chicago Cubs à N.Y. Mets 
Cincinnati à Pittsburgh 
Houston à Milwaukee 
St. Louis au Colorado 
Arizona à San Diego 

Los Angeles à San Francisco
Aujourd'hui

Floride à Montréal, 19h05
Pittsburgh à Philadelphie, 19h05 

N.Y. Mets à Atlanta, 19h35 
Cincinnati à Chicago Cubs, 20h05 

St. Louis à Houston, 20h05 
Milwaukee en Arizona, 21 h35 

Colorado à Los Angeles, 22h10
Demain

Floride à Montréal, 19h05
Pittsburgh à Philadelphie, 19h05 

N.Y. Mets à Atlanta, 19h35 
Cincinnati à Chicago Cubs, 20h05 

St. Louis à Houston, 20h05 
Milwaukee en Arizona, 21h35 

San Francisco à San Diego, 22h05 
Colorado à Los Angeles, 22h10

FOOTBALL
LIGUE CANADIENNE

Section Est
G P N PP PC PTS

x-Montréal 12 1 0 407 224 24
Toronto 7 5 1 282 256 15
Hamilton 5 7 1 330 428 11
Ottawa 5 8 0 297

Section Ouest
396 10

C.-B. 9 4 0 435 299 18
Edmonton 7 7 0 410 349 14
Winnipeg 6 8 0 333 389 12
Saskatchewan 5 8 0 295 322 10
Calgary 3 11 0 310 436 6

x - s'est qualifié en vue des séries éliminatoires

Hier
Ottawa en Saskatchewan

Expos 1, Phillies 2

Hernandez accuse 
une 15e défaite

Épreuve de Las Vegas de la série Champ Car

Bourdais devance 
Junqueira de justesse
Carpentier prend la troisième position
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MOTS CROISÉS
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT
1 - Injection thérapeu­

tique dans une arti­
culation.

2 - D'une douceur déli­
cate. - Vase,

3 - Généreux. - Dette.
4 - Thallium. - Scout,
5- Trois. - S'effondra.
6 - Lambi. - Arsenic.
7- Désavoué, - Ris­

quent.
8- Ville fondée par 

Champlain. • Tho­
rium.

9- Bouclier. - Ch.-I. de 
cant de la Mayen­
ne.

10- Chaleur, - Alliage 
de cuivre.

11 - Malveillante. - Dans
ce pays.

12 - Indique une liaison.
- Flânez. - Compte 
sur (v. pr.).

VERTICALEMENT

5-

6-

7-

10

11

12

Première page. 
Maladie maligne. - 
La dernière chose. 
Avant nous. - Jeter 
ie... avec l'eau du 
bain. - Ancienne vil­
le.
Ornement circulai­
re. - Large.
Salve. - Coloriez. 
Zigouillerons. 
Métal précieux. 
Terminaison. 
Reçu. - Candide. 
Ayant un léger 
mouvement 
sinueux. - Dans ce 
pays
État d'abattement.

Solution d'hier

1 ■ Renard bleu. 
Misère.
Personne incompé­
tente - Matou 
Vaniteux. - Iridium. • 
Débarcadère 
Paf. - Organisation 
internationale.
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PROPRIÉTÉS À VENDRE

AHUNTSIC Bungalow semi-dét.
51/2 rénové, 2 ch. fermées, fenest. 
neuve, pl. bois franc, s/sol fini. Pay­
sager. 275 000$. (514) 384-0642

CONDOMINIUMS 
El COPROPRIÉTÉS

AHUNTSIC - Bas duplex, rue 
Laverdure, 2 ch,+1, stat., cours 
arr., verranda, tt. près métro. CPE. 
Impecc. 199 500$. 514-387-4556

ILE-DES-SOEURS
Joli condo, 800 p.c. 1 c.c. f mezza­

nine. foyer, balcon, garage.
198 000$ 514-585-7650

MAISONS PC CAMMONE
ST-ARMAND. Maison rustique, 
vue panoram., + atelier-bureau 
28 X 50 pieds, 514-376-5861

APPARTEMENTS ET 
L0GEMEN1S À LOUER

AHUNTSIC
*. rénové, luxueux, 2 ch,, 

terrasse, chauflé. éclairé, envir. 
2000 p.c., 1 795$. (514)332-5399

AHUNTSIC - 5 1/2
Rénové, chauflé. haut duplex,

3 ch. fermées, près mélro Sauvé. 
925$/mois, libre. (514) 389-6939

AHUNTSIC OUEST 2 pas H.Sacré 
-Cceur, face parc boisé. H.duplex. 
2 càc + 1 bur., pi. bois impeccable 
Libre 975$. 514-332-1900

CDN - ROCKHILL pr UdeM.
31/2. gr. salon ♦ coin bureau, cui­
sine équip. Icàc, balcon, 19e êt. 
gar., pise. I oct. 998 $ (chauffé)

514-341-1932.514-581-8402

CENTRE-VILLE terrasse Windsor
31/2,5 électros, atc. terrasse. 
Slat. Août. Pas d’animaux 

1 200$ 450-445-4584
DISCRIMINATION

INTERDITE
La Commission des droits de la 
personne du Quebec rappelle que 
lorsqu'un logement esl olterl en lo­
cation (ou sous-location), loute per­
sonne disposée à payer ie loyer et 
à respecter le bail doit être Iraitée 
en pleine égalité, sans dislinclion. 
exclusion ou préférence (ondée sur 
la race, la couleur, le sexe, la gros­
sesse. l'orientalion sexuelle, l'étal 
civil, l’âge du locataire ou de el à 
ses enfants, la religion, les convie 
tiens politiques, la langue, l’origins 
ethnique ou nationale, la condition 
sociale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi­
cap.

MERCIER-51/2. rdc. rénové, 
peinl, et. 5 électros. cours. 

Impeccable. Libre 514-934-4369

N.O.G. adjacent. 51/2. r de c.. 
bosenes. beaucoup de cachet. 

sdanum, balcon, accès cour, 
lav'séch au s s. 945$'chauf!é. 

514-481-3H4 (répondeur).
OUTREMONT Bou MtRoyal 

superbe 61*, pl. bois franc,
5 électros, 1475$ 514-961-4474

OUTREMONT : MCNIDER
Grand 41/2 chaulté. tranquille. 

1200$ Libre 514-221-8524

APPARTEMENTS ET 
LOGEMENTS À LOUER

OUTREMONT de l’Épée angle 
Laurier. Gr. 51/2,2e ét.. rénové 

2004, chauffé. 1 300 $/m.
514-278-6718,514-712-1135

OUTREMONT Superbe 7'* av. 
Wilderton, 2e, 3 càc, chauffé, 3 
électros, foyer, pl. bois, terrasse, 
stat., remise Libre. 514-992-4175

OUTREMONT, 51/2 et 61/2
Coin de L’Épée /Bernard, rénovés, 

lumineux, les entrées, balcon.
1 100$ et + . Libres. 514-238-3194

PLATEAU Messier-St-Joseph
Magnifique 5 1/2, r .de c.. pl. céra­

mique. bain tourb., foyer, terr.
5 éleefros. 1 500$ chauffé, éclairé. 

Libre. 514-527-2423
PLATEAU - 6 1/2

Rez-de-ch., électros + lav./séch. 
fournis, électricité, chauffage, gaz. 
syst. d’alarme, balayeuse centrale 
+ stat inclus. Planchers bois franc. 
Libre imm. 1 800$. (514) 522-4032

PLATEAU Grand 31/2 rénové, 
tr. éclairé, chambre séparée, 

balcon, terrasse, entr. lav./séch. 
750$, octobre. (514)598-9511

PLATEAU-61/2 Face à un parc, 
duplex, 2è. tr. clair. 3 ch. fermées, 

s-lavage, lav-vaiss.. 2 balcons. 
1150$/mois. Libre imm. 526-4196

PLATEAU - Mlle-End. Beau grand 
7 et demi avec sous-sol aménagé 
situé sur le boulevard St-Joseph 
près du métro et nombreuses com­
modités. Complètement rénové. 
4cc. 2 cuisines. 1 salle de jeu. 
Cours amère privée. Plancher bois 
franc. Date de location et prix né­
gociables. Tel: 514-843-6593

PLATEAU MONT-ROYAL Beau 
secteur, près Laurier, 6 1/2, 2 ch. 
fermées, salle de lavage. Haut du­
plex Cachet, murs briques. Libre
1 100 $/m. 514-501-2056

ROSEMONT
Pr métro, 3 1/2, 2e. aire ouverte, 
rénové à neuf. a/c. 5 électros.
2 balcons. 800 $/m 514-805-8074

OffRE À PARTAGER
BORD DU FLEUVE. U SALLE.

Magnilque 51/2. Non-tum. 
500$/m. 514-368-2683

CONDOMINIUMS À LOUER
HABITAT ’67 Superbe condo, vue 
ville el Vieux-Port. 2 ch., verrière, 
terrasse. Tous services, navette 
centre-ville. 2 800$, 1er octobre 
rShOO -iehSO) (514) 895-0933

VIEUX-QUEBEC Chic 3 i 3 
meublé, 850$ 25O-38W064ou 
tremblayee rl ne@ihotmall.com

MEUBLÉS
ILE DES SOEURS

Superbe condo 412. rez-de-ch 
avec |»rdtn. 5 êlectros, loyer, 

pl. bas. syst d’alarme, sial, ml 
Non-lumeur. pas d’animaux 

Libre imm. 2350$. 514-274-3946

PLATEAU-Hétel de Ville
Rénové, style loll. 1 c.c. lermée. 

meublé avec goùl. 900 p.cTl inclus. 
1 950$ tout indus. (514)807-6689

MEUBLES
PLATEAU-VILLAGE

61/2 meublé, chauffé, éclairé 
a/c, 6 électros, sys. d’alarme 
Prox. UQAM & Grande Biblio 

Non-fumeur, pas de chien 
2 025$, libre (514) 522-0798

HORS FRONTIERES A LOUER
À PARIS - 400 à 700 eurosrsem.
Bastille, Marais, xyzapi@yahoo.fr 

514-769-2290
PROVENCE (Bandol)

Vue mer, 5 min. plage, condo 
2 c.c. Gr. balcon. Prox. centre-ville

(514) 735-0220 (Soir)

MAISONS DE CAMPAGNE 
À LOUER

20 MIN. ORFORD ET BROMONT.
panorama exceptionnel, tranquilité, 
sem./mois/saison. (514)481-6352

EASTMAN-Ancestrale de rêve, 3 
càc, 2 sdb, foyers.lac. paix,vue sen 
sationnelle.Saison.514-393-8649

CHALETS A LOUER
STE-AGATHE - Chalet suisse, do­
maine Chanteclair. 2 càc,+ mezza­
nine, foyer. Saison hiver 
514-935-2985 819-326-6120

VAL-DES-LACS (Laurtentides).
15 min. St-Donat, 4 saisons. 3 càc, 
accès & vue lac et montagnes. Clé 
en main. 98000 $. 514-241-7985

CHAMBRES

ANTIQUITÉS

RECHERCHE
COUPLE

Très sérieuses références 
demandées Dame très bon­
ne cuisinière, avec réfé­
rences Monsieur pour entre­
tien général de la maison. 
Permis de conduire indis­
pensable. 5 jrs/sem.. temps 
complet. Ross, hébergement.

514-272-0956

AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s’il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute 
anomalie qui s’y serait glissée.
I.K DKVOIH ne sera pas responsable 
des erreurs répétées.
Merci de votre attention.

EMPLOIS DIVERS
TRADUCTEURS(TRICES)

vers le français. Français impecca­
ble Tout diplôme universitaire ac­
cepté Expérience. De 45 000$ à 

85 000$/année. Traductions à faire
exclusivement dans nos bureaux 

de TORONTO 
(416)975-5252 poste 305

OCCASIONS D'AFFAIRES
PRETS el SUBVENTIONS des 

gouvernements pour votre petite 
entreprise existante ou nouvelle. 

Tél. au 1-8«M17-2949

COURS

A OTTAWA Chambre à louer
Idéal retraité. 400$/mois., stat.

(613)596-2753 (514)4824605

BUREAUX À10UER
VILLERAY Mélro J.-Talon

3 000 p.c. sur 2 étages 4 500 $'m. 
(stat., chaud., etc.). Libre.

514-2746124 poste 311

BAIGNOIRES ANCIENNES en
tonte sur pattes; très grande 6 
pieds, avec remarquables paltes 
de lion; 4 1/2 avec pâlies d’aigle 
(514)523-7308

LIVRES ET DISQUES
'Librairie Bonheur d’Occaalon' 

achète à donwle livres de qualité 
en loul genre (514) 914-2142 
4487 de la Roche M1-Royel.

SERVICES DOMESTIQUES

AUTOMOBILES
Location court larme! WOW 
SunflreSLX AUTOMATIQUE 

2002 4 portes, bleue Ouvre-porte 
élecinque, et, CD 6 hauts- 

paneure. mues 15' 46 000km Ga­
rant* prolongée Excellent élat. 
Reste 50 000km el 18 mois au 

comtal. Transfeti de location. Phx 
de la location actuelle 402$ mas 
Je laisse à 350$ mas NEGOCIA­

BLE Serge (514)894-6225

Pour publication section décès

mémorial
www.lememoriel.com

(514) 525-1149
2190 Mont-Royal Est 
Montréal, Qc H2H 1K3 
Téléc.: (514) 525-7999
Tous les jours de 11h à 19h30

rs*fEnvironnement
Canada

Environment
Canada

ACCENT sur prononciation, die 
lion, lecture publique en ANGLAIS. 

Évaluation des besoins gratuite. 
514-2794679

ANGLAIS (TOEFL) par dlplèmé, 
Ph.D. 8hres200$ 514.489 3801

ART-THÉRAPIE par t'ÉCRITURE
Poésie, nouvelles, contes, 

journal personnel, 514-344-3436

ATELIER D'ÉCRITURE SYLVIE 
MASSICOTTE Mil 450-247-0489

COURS
Atelier d'encadrement (30 hrs) ; 

conseil, création, 
coupe de passe-partout, etc.

(514)772-8046,
micromusee@sympa!ico.ca

micromusee.com

MASSOTHÉRAPIE
NOUVEAU SALON LILAS

service personalise massage 
635 Provost Lachme 514-637-1979

DÉMÉNAGEMENTS
G. JODOIN TRANSPORT INC.

Déménagements Ce tous genres 
Spécialité appareils éteetnques 
Assurance complète 2534374

Montréal
Prévisions météo

AUJOURD'HUI CE SOIR MARDI

Ensoleillé Quelques passages Alternance Ce seleil 
max 24 nuageux et de nuages

min 14 max 20, min 14

MERCREDI JEUDI

Ensoleillé Ensoleillé
max 17, min 9 max 21, min 10

La météo 
en un 

clin d’œil
Normales

Max.
Min.
Precip. 0.0 mm

| Phases de la lune

O 3 • €
9/28 10/e 10/17 10/20

Val cTOf

U.x?u
6:49

"W
-???

Canada Le monde
St.John’s Ês 14\8 New York & 25)15
Halifax Cj 20\5 Chicago 0- 23)5
Ottawa Go 24)8 Atlanta « 22)22
Toronto Gs 24)8 Miami s» 31)25
Winnipeg C- 17)6 Los Angeles «p 25)13
Edmonton Q» 18\-1 Rio de Janeiro «k 31)21
Regina C- 21)1 Amsterdam Gr 17)12
Vancouver e- 20)10 Moscou Gj 13)3
Whitehorse 8)5 Paris G> 19)7
Yellowknife o- 14)6 Sydney <£> 22)16

Pariez directement evec un prévtelonnlete

¥étéo Conseil |
Frais applicables

Pour le damier 
bulletin météo en ligne, 

consultez le site Web météo 
è l'URL

www.meteo.ec.gc.ca
U météo canadienne sur le Web
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en bref

Assassinat à Damas
Damas — La Syrie a accusé hier Israël d’avoir assassi­
né un Palestinien vivant sur son territoire, fait qui. se­
lon elle, marque une grave evolution affectant les rela­
tions régionales, a rapporté hier l'agence de presse sy­
rienne Sana. «Cet acte terroriste représente une évolution 
grave dont Israel porte la responsabilité, car il souligne 
l 'intention [de l’Etat juif] d'ébranler la sécurité et la stabi­
lité dans la région», a-t-on déclaré de source autorisée, 
citée par Sana L’assassinat du Palestinien Izz el Dine al 
Cheikh Khalü est intervenue «à un moment où des ef­
forts internationaux et régioruiux étaient engagés pour ré­
duire l'intensité de la tension» au Proche-Orient, ajoute- 
t-on de même source. Une bombe a tué Khalil, respon­
sable de l’organisation radicale Hamas, hier à Damas. 
La deuxième chaîne de télévision israélienne a déclaré 
que l’Etat juif était responsable de sa mort et le Hamas 
a crié vengeance. - Reuters

La guerre en Irak

Le SPD respire
Berlin — Le Parti sociaklémocrate (SPD) du chance­
lier allemand Gerhard Schrôder a limité les pertes hier 
à l’occasion des élections municipales en Rhénanie du 
Nord-Westphalie, alors que la CDU perdait pour sa 
part sept points, demeurant tout de même la plus im­
portante force politique de ce Land, le plus peuplé d’Al­
lemagne avec 18 millions d'habitants. Avec 31,3 %, le 
SPD recule de 2,6 points par rapport aux dernières 
élections municipales de 1999 où il avait obtenu 33,9 %. 
Il s’agit certes de son plus mauvais résultat dans ce 
Land en 60 ans, pire que les 33,4 % obtenus en 1946, 
mais le SPD confirme néanmoins une certaine stabili­
sation après 18 mois de débâcles électorales lors de 
précédents scrutins locaux. La CDU, principale forma­
tion de l’opposition conservatrice, enregistre eÛe une 
perte de 7,1 points environ, avec 43,2 % des voix contre 
503 % cinq ans plus tôt «Le SPD s’est stabilisé», a décla­
ré le leader du parti en Rhénanie du Nord-Westphalie, 
Harald Schartau. «Nous étions sûrs, après un assez mau­
vais été, d’obtenir un résultat qui nous donnerait une 
base solide.» Les Verts, membres de la coalition gouver­
nementale au niveau fédéral, obtiennent un bon score, 
103 % des suffrages, soit près de trois points de mieux 
qu’en 1999. Si la gauche perdait la Rhénanie du Nord- 
Westphalie, traditionnel bastion social-démocrate, à l’oc­
casion de ces régionales, Schrôder se présenterait très 
affaibli aux élections législatives de 2006. - Reuters

Manifestation à Téhéran
Téhéran — Des centaines d’automobilistes se sont 
rassemblés à coups de klaxon dans les rues de Té­
héran hier soir pour manifester en faveur de ré­
formes démocratiques en Iran, ont rapporté des té­
moins. D’après des habitants, des chaînes de télévi­
sion en persan émises par satellite à partir des Etats- 
Unis ont exhorté pendant toute la journée les Ira­
niens à descendre dans les rues. Une petite manifes­
tation a ainsi débuté dans le centre de Téhéran, puis 
elle a donné naissance à un rassemblement de plus 
de 2000 personnes encadré par 200 policiers anti­
émeute. Dans la soirée, un journaliste de Reuters a 
vu des dizaines de voitures klaxonnant près de la 
grande avenue Valiasr, qui coupe la capitale ira­
nienne du nord au sud. Un autre témoin placé sur 
un pont au-dessus de cette avenue, plus au sud, a 
vu plus de 300 voitures. Des miliciens de la Répu­
blique islamique ont fait leur apparition sur des 
motos mais aucun affrontement n’a été signalé. 
D’autres témoins ont vu 300 véhicules supplémen­
taires sur le boulevard de Jordanie, avenue com­
merçante particulièrement prisée parla jeunesse 
aisée. Les passagers faisaient des signes de victoire 
par les fenêtres et des coups de klaxon retentis­
saient Certains manifestants ont dit être descendus 
dans les rues à l’appel lancé par une chaîne de télévi­
sion basée en Californie par Ahura Pirouz Khalegi 
Yazdi, qui a prédit la chute du gouvernement iranien 
pour le l'octobre. -Reuters

La situation se dégrade, admet Powell
L'otage britannique Kenneth Bigley serait toujours vivant

Bagdad — Le secrétaire d'Etat américain Colin 
Powell a admis hier que l'insurrection en Irak 
était «en train de s'aggraver», alors que les efforts 

se poursuivaient à Bagdad pour la libération des 
otages étrangers, dont le Britannique qui serait tou­
jours vivant, selon son frère.

«/ai reçu l’information que Ken est vivant», a déclaré 
hier à Brighton Paul, le frère de l’otage britannique 
Kenneth Bigley enlevé en Irak par le groupe Zarqaoui 
lié à al-Qaida.

Yasser Serri, le directeur de l’Observatoire isla­
mique de Londres avait annoncé la même nouvelle 
plus tôt à l'AFP depuis Dubai. «Nous ne pouvons pas 
nous porter garant» de l’information donnée par Yasser 
atSerri, a indiqué pour sa part le Foreign Office.

Sur le terrain, quatre Irakiens ont été tués et une di­
zaine blessés dans des échanges de tirs hier entre re­
belles armés et marines, selon l'hôpital de cette ville 
sunnite rebeDe à l’ouest de Bagdad.

La veille, dix personnes avaient été tuées et 26 bles­
sées lors d’une attaque contre un convoi de camions-ci- 
temes, à Latifiyah au sud de Bagdad.

Plusieurs soldats américains et irakiens ont été bles­
sés hier dans un double attentat à la voiture piégée à 
l’extérieur d’une base de la Garde nationale irakienne à 
Karama, à l’ouest de Bagdad, a annoncé un respon- 
sabje militaire américain.

A Washington, Colin Powell a admis la détérioration 
de la situation. Les insurgés «sont déterminés à pertur­
ber les élections» prévues en janvier 2005, a-t-il dit sur la 
chaîne de télévision ABC. «Parce que cela s’aggrave, 
nous devrons accroître nos efforts pour vaincre» la

rébellion, a-t-il ajouté. Powell a cependant reconnu, 
sur la draine Fox News, qu’il pourrait y avoir des diffi­
cultés à organiser ce scrutin sur l’ensemble du territoi­
re irakien en raison de la violence.

«On ne peut pas dire qu’il n’y aura pas d’attaques 
contre des bureaux de vote ou qu’il n’y aura pas des en­
droits où il se sera difficile de voter», a-t-il déclare.

Le premier ministre britannique Tony Blair, a concé­
dé que la coalition americano-britannique avait «proba­
blement» fait «une erreur» après l’invasion du pays en 
mars 2003 «en démantelant trop rapidement l'armée» 
irakienne après le renversement de Saddam Hussein.

M. Blair, interviewé par la BBC juste avant l’ouvertu­
re du congrès annuel du parti travailliste, a également 
admis que la coalition avait «trop rapidement» chassé 
de «l’ensemble des structures de pouvoir» irakiennes 
«tous les membres de l’ancien parti Haas» de Saddam 
Hussein. «Le rôle de la Grande-Bretagne en Irak» sera 
l’un des cinq thèmes majeurs du congrès travailliste, a 
annoncé un porte-parole. Le sort de Kenneth Bigley, 
enlevé le 16 septembre en Irak en même temps que 
deux Américains décapités depuis par le groupe de l’is­
lamiste jordanien Abou Moussab al-Zarqaoui, continue 
de mobiliser l’attention. Des représentants du Conseil 
des Musulmans de Grande-Bretagne ont lancé hier à 
Bagdad un appel émouvant pour sa libération.

Le chanteur folk britannique Cat Stevens, converti à 
l’islam, a lui aussi adressé un appel aux ravisseurs de 
l’otage britannique en leur demandant sa libération.

Par ailleurs, l'armée américaine a annoncé liier avoir 
arrêté un général de la Garde nationale irakienne de la 
région de Baaqouba, pour ses liens présumés avec «des

Offensive tous azimuts contre 
les paramilitaires colombiens

Bogota — Treize paramilitaires sont morts, cin­
quante et un capturés et trente-neuf se sont ren­
dus aux autorités lors d’une offensive de l’armée co­

lombienne dans l’est de la Colombie, ont annoncé hier 
le commandant de l’armée de terre, le général Carlos 
Ospina et le chef de la police, le général Jorge Castro.

L’opération la plus importante a eu lieu dans une 
zone montagneuse du département de Casanare, où 
l’armée de terre et les forces aériennes ont tué 13 mili­
ciens d’extrême-droite, en ont arrêté 32 et où 21 se 
sont livrés aux troupes, selon M. Ospina qui a souligné 
qu’elle dure depuis 48 heures.

Les autres arrestations ou redditions se sont pro­
duites dans les départements de Boyaca et Meta, limi­
trophes du Casanare.

Depuis le 18 septembre, le gouvernement a lancé 
une offensive contre les Autodéfenses paysannes du 
Casanare (ACC) et le Bloc des Centaures des Auto­
défenses unies de Colombie (AUC, principal mou­
vement paramilitaire colombien), d’anciens alliés 
qui se disputent le contrôle des Plaines orientales.

L’offensive a mis fin à une trêve accordée début 
août par le président Alvaro Uribe aux deux factions 
paramilitaires pour se démobiliser et négocier un ac­
cord de paix avec le gouvernement Samedi, les ACC 
ont demandé au gouvernement de «décider de maniè­
re immédiate» la mise en place d’une «zone» spéciale 
pour démarrer les négociations.

Par ailleurs, les paramilitaires exercent un pro­
fond contrôle politique et économique sur un tiers

environ de la Colombie y compris par la gestion de 
postes politiques et de fonds publics, a indiqué le 
journal El Tiempo hier dans une enquête citant des 
informations gouvernementales.

Les groupes 4'extrême droite — créés au départ 
avec l’aide de l’Etat pour lutter contre les guérillas 
des PARC et l'ELN — sont parvenus à s’infiltrer 
dans la politique et l’économie de plusieurs ré­
gions, selon El Tiempo.

1s y imposent leurs candidats lors de scrutins et 
contrôlent les budgets publics ainsi que des nom­
breuses activités légales et illégales.

Ces miliciens sont répartis sur environ 35 % du terri­
toire, selon le rapport qui rappelle que, en 1995, les au­
torités reconnaissaient l’existence d’environ 3000 para­
militaires. Des sources de trois instituts de recherche 
et d’une entité étatique ont indiqué à El Tiempo, sous 
couvert de l’anonymat, qu’il y a «des preuves de liens 
entre paramilitaires et responsables locaux ou départe­
mentaux» d’au moins trois régions.

En outre, des mouvements politiques exprimant 
leur sympathie pour les milices se sont formés et ont 
conquis des postes importants, selon El Tiempo.

Selon El Tiempo, les paramilitaires se sont aussi infil­
trés dans l’économie et obtiennent souvent des bud­
gets ou contrats officiels, se finançant aussi à partir du 
trafic de drogue, de vol de carburant et d’extorsions 
aux commerçants, prostitués et vendeurs ambulants.

Agence France-Presse

rebelles connus» Enfin, Tannée américaine a tué ou ar­
rêté plus de 100 activistes fidèles au Jordanien Abou 
Moussab al-Zarqaoui ces quatre dernières semaines à 
Fallouja, a déclaré hier un haut responsable militaire.

Ce responsable, qui a exigé l’anonymat, a également 
défendu le principe des «frappes de précision» contre 
des sites de Fallouja soupçonnés de servir de refuges 
aux activistes. Il a ajouté que les «nombreuses histoires» 
sur des femmes et des entants tués au anus des raids 
américains étaient tausses.

Les forces américaines ont mené de nombreux 
raids aériens ces dernières semaines sur Fallouja, base 
tion de ta résistaix'e sunnite situé à l’ouest de Bagdad, 
affirmant que ta population civile avait été épargnée.

Mais des habitants et des médecins ont rapporté 
que les attaques avaient fait des victimes parmi les ci­
vils. Sur des images tournées samedi par une équipe 
de Reuters Télévision, on voit des sauveteurs sortir des 
ruines d’une habitation détruite deux femmes et deux 
enfants. * Vous verrez à chaque attaque des reportages 
sur des enfants et des femmes tués. Nous avons vu ces 
images à plusieurs reprises, mais on ne peut pas authenti­
fier qu'elles sont la conséquence des frappes», a déclaré le 
responsable à l’occasion d’une conférence de presse à 
Bagdad.

«Nous avons des preuves attestant qu’il y avait des 
combattants étrangers dans les hôpitaux de Fallouja. 
Nous avons des preuves attestant que beaucoup des his­
toires qui viennent de Fallouja ne sont pas vraies», a-t-il 
ajouté.

Agence France-Presse, Reuters

Mort du terroriste 
le plus recherché 

du Pakistan
Islamabad —- Le terroriste le plus recherché du Pa­

kistan, présumé mêlé à une tentative d’assassinat du 
président Pervez Musharraf et inculpé pour le 

meurtre du journaliste américain Daniel Pearl, a été 
tué hier par les forces de sécurité, a annoncé un res­
ponsable pakistanais.

Amjad Farooqi, dont la tête était mise à prix pour 
20 millions de roupies (330 (XX) dollars), a été abat­
tu au cours d’une fusillade à Nawabshah (270 km 
au nord de Karachi), dans la province du Sind 
(sud), a précisé à T AFP ce responsable des forces de 
sécurité, qui a exigé l’anonymat. Amjad Farooqi, 30 
ans, et ses complices ont opposé une «fiirouche résistan­
ce» en tirant avec des armes automatiques de l’inté­
rieur de leur cache à Nawabshah, a expliqué le respon­
sable des forces de sécurité. «Nous avons arrêté plu­
sieurs de ses complices», a-t-il ajouté. Toujours selon ce 
responsable, Farooqi était le pilier central du réseau 
d’al Qaida au Pakistan, et le président Musharraf Ta 
qualifié de «cerveau» d’une tentative d’attentat à laquel­
le il avait échappé le 25 décembre 2003.

Correspondant en Asie du Sud du Wall Street 
Journal, Pearl a été enlevé le 23 janvier 2002 à Ka­
rachi alors qu’il enquêtait sur le militantisme isla 
mique pakistanais. Sa mort a été annoncée le 22 fé­
vrier 2002 après la réception d’une cassette vidéo 
montrant son assassinat.

Agence France-Presse
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PRIMEAU PROULX 
& ASSOCIES INC. 

syndic
Avis de la premièrela prerr 

emblée

Dans l'affaire de la faillite de :

SERVICE DE 
REMORQUAGE 
ÉLÉGANCE (OR) INC.
corporation légalement consti­
tuée ayant sa place d’affaires 
au 1896, rue Cunard, Laval 
(Québec) H7S 2S2

faillie
Avis est par les présentes 
donné que SERVICE DE 
REMORQUAGE 
ÉLÉGANCE (OR) INC. a fait 
cession le 15* jour de septem­
bre 2004 et que la première 
assemblée des créanciers sera 
tenue le 5’ jour d’octobre 
2004 à 10 h 00, au bureau du 
Syndic, 1695, boul. laval, 
bureau 220, Laval (Québec). 
Ce 1 T1 jour de septembre 2004 

PRIMEAU PROULX 
& ASSOCIÉS INC. 

Syndic

RICHARD PRIMEAU, CA, CIRP, 
Syndic administrateur

101. RoUmd-Therrten. 
bureau 380, Lonaueull 

[Quebec! J4H 4B9 
Tél. : [450) 670-1040 

T«éC. i (450) 670-1542
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rCfÇK

fOvn.TION 
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WWW34A81E VINCE NT08G

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
No: 500-04-037042-042

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT

LE GREFFIER ADJOINT
GIACOMO COLATI

Requérante
c.

SONIA LEMIEUX;
Intimée

Et
LE DIRECTEUR DE L'ÉTAT 
CIVIL

Mis-en-cause
ASSIGNATION

ORDRE est donné à SONIA LE­
MIEUX (ancienne adresse: 565 
rue Front #t, Longueuil, Qué­
bec) de comparaître au greffe de 
cette Cour situé au 1. rue Notre- 
Dame est. Montréal, au local 
1 120 dans les cinq (5| jours de 
la publication du présent avis 
dans le journal Le Devoir.
Si la partie défenderesse com­
parait. la requête introductive 
d'instance en déchéance d'auto- 
nté parentale sera présentée de­
vant le tribunal le IB novembre 
2004, à 9h00 de l'avant-midi, en 
salle 2.17 au Palais de justice de 
Montréal.
Une copie de la requête en dé­
chéance d'autorité parentalê a 
été transmise au grelte de cette 
Cour et adressée à SONIA LE­
MIEUX.

Signée à Montréal, 
le 2004 SEP. 22 

Une Tremblay 
Greffier adjoint

La Mtde choie prévisible 
avec le adéruee an plaque» 
c'en qu'été rend

SP d# FO #71 p4oQu#t

AVIS
DE CLÔTURE D’INVENTAIRE

AVIS est par les présentes don­
né par William Nixon, en sa qua­
lité de liquidateur de la succes­
sion de teu FRANK NIXON, que 
l’inventaire successoral a été 
dressé et qu’il peut être consulte 
par les intéressés chez Me Mi­
cheline Ouellette, notaire, 4201 
rue Sainte-Catherine est, à Mon­
tréal.

AVIS DE LA PREMIÈRE 
ASSEMBLEE 

(Article 102(4) de la Loi)
Dans l'affaire de la faillite de :

SYLVAIN CARDINAL 
(Admmistration Ormure)

Avis est par les présentes 
donné que la faillite de :

Sylvain Cardinal 
demeurant au 62, chemin 
Champagne à Saint-Zénon 
(Qc) et ayant demeuré au 
1401, chemin Cyprès à 
Saint-Mictiel des Saints (Qc) 
et ayant opéré une raison 
sociale du nom de 
Pisciculture des Cyprès, est 
survenue le 22" jour de 
septembre 2004, et que la 
première assemblée des 
créanciers sera tenue le 
13* |our d'octobre 2004 à 
14 h, au bureau du syndic. 
579-A, Notre-Dame, bureau 
203. Repenfigny (Qc).
Fait à Ftepentiçny (Québec), 
ce 2? jour de septembre2004.

PIERRE ROY « 
ASSOCIES INC.. SyrxSc
579-A. Notre-Dame 
Bureau 203
Repentigny (Qc) J6A7L4 
Local : (450) 654-1441 
Ligne Mil : (450) 990-9285 
Télécopie : (450) 654-6280

AVIS DE LA PREMIERE 
ASSEMBLEE

Dans l’affaire 
de la faillite de :
3986802 CANADA INC. 
(fasrs - Marché Petra) 
situé au 1545, HanrP 
Bourassa Ouest. 
Montréal (Québec)

Débiteur

Avis est par les présentes 
donné que 3M6802 CA­
NADA INC. a fait cession de 
ses biens le 22 septembre 
2004 et que rassemblée 
des créancière sera tenue le 
12 octobre 2004 à 11 h au 
bureau du syrxSc.
Daté à Montréal, ce 23 
lour de septembre 2004 
J lUKCA A ASSOCIÉS MC 
Syndic
5250. boul. Décarie. #620 
Montréal (Qc) H3X 2H9 
Tél. : (514) 483-2841 
Téléc. : (514) 483-2948

m

Raymond Chabot inc.
LOI SUR LA FAILLITE 
ET L'INSOLVABILITÉ

AVIS DF. IA PREMIÈRE 
ASSEMBLÉE DES CRÉANCIERS

Dans l'affaire de la faillite de :

SYLVIE QUIRION 

Avis est par les présentes 
donné que la faillite de 
SYLVIE QU/RION résidant 
au 644. Providence. Repen­
tigny (Québec) J6A 7G4. est 
survenue le 22 septembre 
2004. et que la première 
assemblée des créanciers 
sera tenue le 13 octobre 
2004. à 10 h 00. au 746. 
boul. Manseau. Joliette (Qc). 

Fait à JOUETTE, 
le 23 septembre 2004 

RAYMOND CHABOT INC. 
Syndic de l’actif de 

Sylvie Quirion 
Bryan MacEachem. CIRP 

Responsable de l'actif

746, boul. Manseau 
Joliette (Québec) J6E3E9 
Tél. : (450) 756-8164 
Téléc. : (450) 756-2931

AVIS À TOUS NOS ANNONCEURS
Veuillez, s'il vous plaît, prendre connaissance de votre 
annonce et nous signaler immédiatement toute anomalie 
qui s'y serait glissée. En cas d'erreur de l'éditeur, sa 
responsabilité se limite au coût de la parution.

ERRATUM
DANS L'ASSIGNATION DE 
COMPARAITRE POUR LE DÉ­
FENDEUR LARRY ROUSSEAU, 
PUBLIÉE LE 22 SEPTEMBRE 
2004, DANS LE DOSSIER DU 
TRIBUNAL 500-22-101651-043, 
LE NOM DE LA PARTIE DE­
MANDERESSE EST -GESTION 
IMMEUBLES BAZINET INC."

La recherche 
La BoluMon au casse-tête

Tél (514) 932-2662

Avis public

Montréal

ENTRÉE EN VIGUEUR D'UN RÈGLEMENT
Avis est donné que le conseil, A son assemblée 
du 26 janvier 2004, a adopté le règlement 
suivant :

04-007 Règlement modifiant le Règlement 
concernant le régime complémentaire de retraite 
des employés de la Ville de Saint-Léonard (2106 
des règlements de l'ancienne ville de Saint- 
Léonard)

L'enregistrement requis par la Lpi sur les 
régimes complémentaires de retraite (L.R.Q., 
chapitre R-15.1l pour ce réglement a été effectué 
par la Régie des rentes du Québec le 7 
septembre 2004.

Il est disponible pour consultation durant les 
heures normales de bureau A le Direction du 
greffe, 275, rue Notre-Dame Est.

Montréal, le 27 septembre 2004 

La greffière de la Ville,
M- Jacqueline Leduc

Appel d'offres

Montréal

Service dee infrastructures, transport et 
environnement
Des soumissions sont demandées et devront 
être reçues, avant 14 h A la date ci-dessous, A la 
Direction du greffe de la Ville de Montréal A 
l'attention de la greffière, 275 rue Notre-Dame 
Est, bureau R-134, Montréal H2Y 1C6, pour : 

Catégorie : TRAVAUX 
Appel d'offres : 9097
Descriptif : Reconstruction des pavages sur les 
rues Brennan, des Sœurs Grises et Wellington - 
Groupe 16 - Arrondissement Ville-Marie (Projet 
Multimédia - Phase VI)

Date d'ouverture : 14 octobre 2004
Dép6t de garantie : 55 000,00 $ 
cautionnement

Documente : Les documents relatifs A cet appel 
d’offres seront disponibles A compter du 27 
septembre 2004 au Service : infrastructures, 
transport et environnement au 700, rue Saint- 
Antoine Est, bureau 1.138, contre un paiement 
de 148,00 $, non remboursable.

Renseignements :
Yves Themens, ing., Chef de groupe

Venta du cahiar dee charges :
Téléphone : 1614) 872-3282 
Télécopieur : (5 1 4) 872-2874

Tout paiement doit être fait au comptant ou sous 
forme de chèque visé A l'ordre de : Ville de 
Montréal.
Pour être considérée, toute soumission doit être 
présentée sur les formulaires préparés par la 
Ville et transmise dans Tenveioppe prévue A 
cette fin.

Les soumissions reçues seront ouvertes 
publiquement dans les locaux de la Direction du 
Greffe A l'hôtel de ville, immédiatement après 
l'expiration du délai fixé pour leur réception.

La Ville de Montréal ne s'engage A accepter ni la 
plus basse ni aucune des soumissions reçues et 
n'assume aucune obligation de quelque nature 
que ce soit envers le ou les soumissionnaires.

Montréal, 27 septembre 2004
LA GREFFIÈRE DE LA VILLE
M'Jacqueline Laduc

Appel d'offres

Montréal

Arrondisaamant de Rlvière-des-Pralrlee— 
Pointe-aux-Trambls»—Montréal-Est
DESCRIPTION DU PROJET : Travaux de 
construction d'un trottoir en asphalte sur une 
partie du boulevard Gouin Est et travaux de 
drainage.
RÉCEPTION DES SOUMISSIONS :
Des soumissions seront reçues, avant 14 heures, 
A la date indiquée ci-dessous, au 11370, rue 
Notre-Dame Est, Montréal (Québec), H1B 2W6, 
pour :

Soumission : RPM-ING 04-01
Data d'ouverture : La mercredi 13 octobre 
2004
Description : Travaux de construction d'un 
trottoir en asphalte sur une partie du boulevard 
Gouin Est et travaux de drainage

DOCUMENTS D'APPEL D'OFFRES :
Les documents de soumission pourront être 
obtenus au bureau d'arrondissement de Riviére- 
des Prairies—Pointe aux-Trembles—Montréal- 
Est au 11370, rue Notre Dame Est, Montréal 
(Québecl, H1B 2W6 ((514) 868 4321), entre 8 h 30 
et 16 h 30 A compter du 27 septembre 2004, 
contre un dépôt non remboursable de cent 
quinze dollars et trois cents (115,03 $) toutes 
taxes incluses, en argent comptant ou sous 
forme de chèque certifié A Tordre de la Ville de 
Montréal.
VALIDITÉ DE LA SOUMISSION :
Pour être valable, chaque soumission devra être 
accompagnée d'un dépôt de 10 % de la valeur 
de la soumission sous forme de chèque certifié A 
l'ordre de la Ville de Montréal ou d'un 
cautionnement de soumission également de 
10 % de la valeur de la soumission.

OUVERTURE DES SOUMISSIONS :
Pour être considérée, toute soumission devra 
être présentée sur les formulaires spécialement 
préparés A cette fin dans une enveloppe 
clairement identifiée fournie par 
l’arrondissement A cet effet. Les soumissions 
seront ouvertes publiquement A 14 heures le 
mercredi 13 octobre 2004, A le salle du 
conseil du bureau d'arrondissement, 
immédiatement après l’expiration du délai pour 
leur présentation.

La Ville de Montréal na s'engage A accepter ni la 
plus basse ni aucune des soumissions reçues, ni 
A encourir aucuns frais quelconques, ni 
obligation d'aucune sorte envers le ou les 
soumissionnaires.

Donné A Montréal,
ce 27* jour du mois de septembre 2004.

M‘ Joanna Skolllng, avocate
Secrétaire d'arrondissement substitut

r
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-ETHIQUE ET RELIGIONS-
L’euthanasie, une partie de la solution 

à la crise du système de santé ?
«Je sais pourquoi la santé coûte si cher... C’est à cause des vieux comme moi»

I
mpasse? Les milliards de dollars que les pro­
vinces ont obtenus d’Ottawa pour sauver le sys­
tème de santé en ont laissé plusieurs scep­
tiques. Pourquoi dépenser plus pour un système aux 

failles mal reconnues ou pour des maux souvent mal 
diagnostiqués? La médecine, publique ou privée, est’ 
déjà débordée par l’afflux des baby-boomers vieillis­
sants. Une plus sage stratégie, dit-on, devrait miser 
davantage sur la prévention et, pour l’avenir, sur le 
relèvement de l’éducation, une condition essentielle 
à une meilleure santé.

On n’ose trop le dire, mais même si la prévention 
des accidents et des maladies réduisait le nombre 
des malades et les coûts de la santé, une autre caté­
gorie de personnes, sans cesse plus nombreuse, fait 
face, elle, à une condition prévisible, inévitable et in­
curable: la mort La très grande majorité d’entre elles 
préféreraient passer leurs derniers moments à la 
maison, mais la plupart termineront leur vie à l’hôpi­
tal ou en «résidence».

Or, si des patients peuvent passer leur convalescen­
ce à la maison, pourquoi les mourants devraient-ils 
s’éteindre en milieu hospitalier? Certes, terminer ses 
jours chez soi n’épargnerait pas autant d’argent qu’on 
le croit Déjà, il en coûterait pas mal plus cher à l’Etat si 
les proches qui prennent soin des leurs recevaient un 
minimum d'aide. Des services à domicile ont commen­
cé de soulager quelque peu ces bénévoles, surtout des 
femmes. Mais la famille ne suffit plus à la tâche.

On est encore loin des congés payés pour le soin 
des mourants. Des employeurs aident parfois les em­
ployés qui accompagnent un proche dans ses der­
niers moments. Tous le feraient-ils que la charge fi­
nancière, privée et publique, serait néanmoins ac­
crue vu le nombre grandissant de personnes âgées 
dont la santé est déficiente.

Débat sur l’euthanasie
D’après Statistique Canada, plus de 1,7 million de 

personnes de 45 à 64 ans prennent soin de quelque

Jean-Claude Leclerc

2,3 millions de vieux souffrant d’une longue invalidi­
té ou d’un handicap. Peu de ces soignants, qui ont 
besoin de répit, obtiennent de l’aide. Selon d’autres 
études, ce service humanitaire bénévole est aussi, 
pour ceux qui s’y dévouent, une cause d’épuisement 
et de maladie.

Comment, en pareil contexte, ne pas reprendre le 
débat sur l’euthanasie? A Victoria, en Colombie-Bri­
tannique, une dame de 74 ans est accusée d'avoir 
aidé deux femmes, une ex-religieuse dans la soixan­
taine et une institutrice dans la cinquantaine, à 
mettre fin à leurs jours. Son avocate invoque le droit 
des gens en phase terminale «de décider librement de 
mettre fin à leur souffrance». L’accusée, elle, veut 
même faire reconnaître le droit pour chacun de «dé­
cider seul» du moment de son départ

Plus encore, un journaliste à la retraite, Anthony 
Westell, propose l’euthanasie, non plus simplement 
par compassion envers ceux qui souffrent, mais com­
me une décision des gens âgés eux-mêmes pour sau­
ver le système. Ce columnist du Globe and Mail ne 
manque ni d’humour ni d’éloquence. Dans une lettre 
aux premiers ministres, il écrivait récemment «Je 
sais pourquoi la santé coûte si cher et, je le soupçonne, 
vous aussi. Moi, je peux le dire, mais vous, vous ne 
l’osez pas. C’est à cause des vieux comme moi. »

«J’ai 78 ans, et je serais gêné de vous dire combien 
de pilules je prends chaque jour — deux fois par jour, 
en fait — principalement aux frais de l’assurance san­

té. Ne me demandez pas combien de docteurs je vois. Si 
mes audioprothèses — oui, les deux — fonctionnaient 
et que j’entendais votre question, je ne pourrais proba­
blement pas vous répondre, car ma mémoire n'est plus 
ce qu’elle était, et je ne puis compter sur mes doigts tous 
les généralistes et spécialistes qui me traitent.»

Or, ajoute-t-il, il n’est pas seul dans ce bourbier, 
plusieurs de ses amis y sont et de plus en plus de 
leurs semblables viennent les y rejoindre. Cette gé­
nération coûte pas mal plus qu’elle n’a contribué, au­
trefois, au financement du régime. Au reste, elle ne 
s’attendait pas à vivre jusqu’à 80 ou 90 ans. Si elle 
mourait à 70 ans ou même à 75, ou du moins n’était 
plus admissible aux soins gratuits, «vous n’auriez plus 
à vous inquiéter, dit-il aux premiers ministres, de 
coûts incontrôlables.»

Mi-sérieux mi-blagueur, Westell suggère de taxer 
davantage les vieux pour chaque année qu’ils vivent 
au-delà de 70 ans. Les pauvres n’auraient rien à 
payer, bien sûr, mais les autres n’auraient qu’à ne 
plus prendre leurs vacances en Floride.

Se doutant bien qu’ils n’oseront taxer ces élec­
teurs, il invite surtout les premiers ministres à explo­
rer une autre voie: l’euthanasie. Pas celle qu’on craint 
de se faire imposer par un gouvernement en mal 
d’équilibre budgétaire. Mais celle qu’on choisit soi- 
même pour éviter un pire sort

«Ma plus grande peur, qui est aussi celle d’un bon 
nombre, écrit le retraité, ce n’est pas la mort, mais l’in­
firmité qui fera de moi un fardeau pour ma famille ou, 
pire encore, une vieille épave impuissante et perdue, 
comme on en trouve dans ces institutions qui servent 
d’entrepôts pour les humains.» L’euthanasie médicale, 
entourée de précautions, ne serait-elle pas préférable 
à cette «attente de Dieu»?

«Ne me dites pas que la vie est sacrée et que seul 
Dieu peut y mettre fin», poursuit Westell. Si tel était le 
cas, les gouvernements pourraient préserver bien 
des vies en interdisant l’automobile ou la cigarette. 
Bien plus, si l’on tenait vraiment la vie pour sacrée,

«nous serions tous des pacifistes, leur dit-il, et vous 
pourriez abolir les forces armées».

•Et ne me parlez pas de vos scrupules religieux, ajou­
te le columnist. Ou alors, expliquez-moi pourquoi vos 
scrupules doivent vouer à une vieillesse misérable ceux 
qui ne les partagent pas.»

Un «suicide civilisé»
Westell ne sait combien de vieux se prévaudraient 

d’un «suicide civilisé» plutôt que de «traîner leur souf 
fiance dans un entrepôt», mais il est persuadé qu’il y a 
beaucoup d’argent à épargner en adoptant cette solu­
tion. Son idée paraîtra quelque peu cynique, mais force 
est de reconnaître que chaque lit libéré, chaque méde­
cin déchargé d’un patient, chaque coût ainsi évité se 
traduit par autant de soins pour une autre personne.

Longtemps, on a cru qu’il Mail interdire l’eutha­
nasie pour protéger les vieux de ceux qui voudraient 
se débarrasser d’eux. Voilà qu’on propose aux vieux 
de se sacrifier pour en aider d’autres. Les baby-boo- 
mers ne sont pas réputés pour leur esprit de sacrifi­
ce. Mais d’aucuns ne craignent pas d’aller au fond du 
débat. Ainsi une vieille de 65 ans, encore en bonne 
santé, écrit «Personne ne me convaincra que prolon­
ger ma vie, quelle que soit sa valeur, est la volonté de 
Dieu, et qu'il serait moins noble de vouloir mourir 
quand la vie ne vaut plus la peine d’être vécue. »^

Est-ce la bonne question? La vie a-t-elle un âge? La 
vieille personne, tant qu’elle est présente aux siens, 
sa vie est liée à la leur. Elle n’est peut-être plus ren­
table pour l’économie ou le trésor public. Mais elle 
reste pleine de sens pour son entourage. Le problè­
me ne tient-il pas plutôt à l’isolement ou à l’abandon 
des vieilles gens? Une politique de santé ne saurait le 
résoudre.

redaction@ledevoir. com

Jean-Claude Leclerc enseigne le journalisme 
à l’Université de Montréal.
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Un couple québécois 
est nommé au Conseil 
pontifical de la famille

INDE

Trois religieuses de l’ordre 
de Mère Teresa ont été agressées

Québec — André Belzile et 
Guylaine Morin ont à rele­

ver un défi de taille: celui de fai­
re la promotion de la famille 
québécoise au sein de l’Eglise 
catholique. Récemment nommé 
au Conseil pontifical de la famil­
le, le couple de Lévis tentera 
d’influencer le pape dans ses 
politiques.

Elle est animatrice de pastora­
le. Lui est psychothérapeute et 
effectue un doctorat en théolo­
gie. Ensemble, ils animent de­
puis 14 ans des rencontres de 
préparation au mariage. Et multi­
plient les activités avec leurs 
trois enfants, âgés de 11 à 17 ans. 
Un portrait qui leur a valu la 
prestigieuse nomination au 
Conseil pontifical.

Le couple fait désormais par­
tie d’un club très sélect. Le 
Conseil pontifical de la famille, 
qui a le rôle d'un ministère dans 
le gouvernement catholique, ne 
regroupe que 20 couples mariés 
choisis dans le monde. En plus 
de 14 cardinaux et de 14 arche­
vêques. Tous ont droit de parole.

«Les conseils pontificaux sont 
des structures récentes dans l’Égli­
se catholique et ils ont un réel 
pouvoir de décision. Celui sur la 
famille a un impact sur l’ensei­
gnement de la religion et de la 
pastorale», a expliqué l’Arche­
vêque de Québec Marc Ouellet, 
qui a recommandé la candidatu­
re du couple au Vatican.

Presse canadienne

Calcutta — Trois religieuses 
appartenant à l’ordre des 
Missionnaires de la Charité de 

Mère Teresa ont été agressées 
par un groupe d’activistes Hin­
dous dans le sud de l’Inde, a indi­
qué l’ordre hier.

Sœur Christie, porte-parole de 
l’ordre, a indiqué que l’attaque 
s’était produite samedi dans le 
district de,Kozhikode, dans le 
nord de l’Etat du Kerala. «Les 
sœurs ont été frappées à l’aide de 
quelque chose, mais je ne crois 
pas que les blessures soient 
graves», a-t-elle déclaré à l’AFP à 
Calcutta, où l’ordre a son quar­
tier général. Elle a ajouté que les 
agresseurs étaient ivres.

«L’ordre est sérieusement préoc­
cupé» par cette agression, mais n’a 
pas d’autres détails, a-t-elle ajouté.

Des journaux ont indiqué pour 
leur part que les religieuses 
avaient été agressées par des par­
tisans du Parti Nationaliste Hin­
dou Bharatiya Janata (BJP), qui a 
perdu le pouvoir lors des élections 
cette année.

Attaquées par des 
nationalistes hindous

Selon le quotidien anglophone 
The Hindu, les religieuses ont été 
attaquées par les militants du BJP 
maniant des barres de fer alors 
qu’elles allaient distribuer de la 
nourriture. Un autre groupe de re­
ligieuses est arrivé en voiture en 
apprenant l’agression, et les as­
saillants ont essayé de les jeter 
hors de leur véhicule et ont arra­
ché leurs voiles.

Des attaques de missionnaires

chrétiennes par des radicaux hin­
dous se sont déjà produites dans 
le passé en Inde, où les chrétiens 
représentent environ deux pour 
cent de la population, d’environ 
un milliard de personnes, en ma­
jorité Hindoues.

Les radicaux accusent les mis­
sionnaires chrétiennes d’obtenir 
des «conversions forcées» en of­
frant nourriture, éducation et 
soins, ce dont elles se défendent 
en déclarant qu’elles ne font qu’ai­
der les nécessiteux.

L’ordre des Missionnaires de la 
Charité a été fondé par Mère Te­
resa, d’origine albanaise, en 1949. 
Pris Nobel de la paix pour son dé­
vouement aux pauvres, elle est dé­
cédée en 1997.

Agence France-Presse

Le pape 
exhorte 

à combattre 
la misère

Castel Gandolfo — Jean-Paul II 
a exhorté hier les dirigeants 
du monde entier à combattre la mi­

sère afin d’assurer un avenir de 
paix, au cours de la prière de l’An­
gélus prononcée à Castel Gandolfo, 
sa résidence d’été.

Le pape, âgé de 84 ans, a mon­
tré des difficultés pour articuler 
ses mots.

«Une importante réunion entre 
les chefs d’Etat et de gouvernement 
s’est tenue à New York pour une ac­
tion solidaire et efficace contre la 
faim et la misère», a-t-il rappelé.

«L'Église catholique apporte tout 
son soutien pour éradiquer le fléau 
de la faim et des autres consé­
quences de la misère», a-t-il ajouté.

Agence France-Presse
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NOS CHOIX
CE SOIR 

Paul Cauchon

M’AS-TU LU?
Deuxième édition du nouveau magazine littéraire. Nelly 
Arcan est invitée.

Télé-Québec 19h

POINTS CHAUDS
Une émission spéciale de 90 minutes sur Yasser Ara­
fat héros pour les uns, terroriste pour les autres.

Télé-Québec 19h30

L’ŒIL OUVERT
Ce documentaire. Vivre malgré tout, trace un portrait 
émouvant de l'impact du sida dans plusieurs villages de 
Chine, où jusqu'à 60 % des gens peuvent être atteints. 

Télé-Québec, 21h

TEMPS DUR
L'enquête policière progresse, et la série est toujours de 
grande qualité.

Radio-Canada, 21h

VIENS VOIR LES COMÉDIENS
L'émission reçoit un vieux routier expérimenté, Gilles 
Latulippe.

Artv, 23h

Cesoir19h30
Points chauds
Arafat : un homme et son peuple
Spécial de 90 min. Réalisation-coordination : Simon Girard

18h30
Ramdam
.Vouueaiu épisodes

Nouvelles intrigues, 
nouveaux personnages. 
Ça va brasser.

19h
M'as-tu lu ?
Les livres, Pierre Poirier 
et Sylvie Lussier en 
mangent ! BD, polar, 
littérature d'ici et 
d'ailleurs.

Télé-Québec
telequebec.tv
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Quand la blogosphère 
secoue les médias traditionnels

IsiS iâ

ST AN HONDA REUTERS
Après avoir campé sur leurs positions durant plusieurs jours en tentant de défendre leur 
crédibilité, les dirigeants du réseau CBS, et tout particulièrement Dan Rather, n’eurent d’autre 
choix que de présenter des excuses publiques.

MÉDIAS

Paul Cauchon

«Faut-t’être
proch’

dupeupe,stie»

I
l suffit de travailler pour un journal, un magazi­
ne, une station de radio ou de télévision, pour sa­
voir que les réceptionnistes sont habituellement 
inondés de commentaires courroucés des lecteurs ou 

des auditeurs concernant la qualité du français. Les 
écarts de langage sont fustigés, les fautes scrutées et 
dénoncées. Pour un anglicisme qui s’était glissé dans 
un texte, j’ai déjà été accusé par une lectrice de contri­
buer à la décadence du Québec. Rien de moins!

On en parle peu, mais la qualité de la langue de­
vrait pourtant être une priqrité si l’on fait métier de 
communication publique. A l’époque où Jean-V Du­
fresne, ce grand journaliste aujourd’hui décédé tra­
vaillait au Devoir, il pouvait littéralement s’extasier 
pendant une heure de l’originalité d’un mot rare. Et 
il répétait souvent que le journaliste est un artisan 

qui travaille la langue comme le 
menuisier travaille le bois, un 
artisan dont la langue est le pre­
mier matériau.

L’édition de Zone libre de ven­
dredi prochain, à Radio-Canada, 
brise une sorte de tabou en se 
demandant si ce qu’on entend 
aujourd’hui à la radio et à la télé­
vision contribue à la dégradation 
du français parlé au Québec.

Lors d’un petit visionnement 
organisé pour les médias la se­
maine dernière, l’animateur de 
Zone libre, Jean-François Lépine, 
craignait que le sujet ne fasse un 
peu trop «ringard». Qu’il ne soit 
pas trop inquiet le sujet est per­
tinent, plutôt dérangeant, et je 
suis prêt à parier qu’après la dif­
fusion de l’émission, le 1" oc­
tobre prochain, Radio-Canada 
sera inondée de commentaires 
de téléspectateurs.

Surtout que l’émission sou­
tient qu’une mode se répand 
actuellement au Québec: pour 

atteindre le plus grand auditoire possible, il fau­
drait que la langue soit moins soignée.

Cette idée est portée par plusieurs personnalités 
qui font carrière dans les communications. En allant 
visiter les studios de deux radios commerciales de 
Montréal, l’émission a recueilli les commentaires de 
plusieurs animateurs. «Je ne m’exprime pas à la radio 
comme à la maison, déclare Gildor Roy. Je commu­
nique avec les gens dans leur langue.» «Je change de ni­
veau avec les auditeurs parce que je sens que je peux 
créer un meilleur contact», renchérit Sébastien Be­
noit «Nous ne sommes pas là pour faire éducatif, ajou­
te Josée Boudreault./ai le devoir de communiquer en 
étant derrière le micro [en parlant comme les gens 
parlent].» Pourtant tous ces communicateurs, et les 
autres qu’on entend dans l’émission, sont des gens 
intelligents et éloquents. Mais ils semblent d’accord 
avec l’idée que, pour mieux toucher les auditeurs, il 
faut abaisser les critères linguistiques.

L’entrevue avec Benoit Dutrizac, le collègue des 
Francs tireurs à Télé-Québec, est particulièrement in­
téressante. Celui-ci critique le «snobisme» du bon par­
ler, soutient que son émission a trouvé un ton irres­
pectueux mais poli qui permet d’aller plus loin, et fait 
valoir que «sortir un juron au bon moment saisit l’in­
vité. Avec ce langage-là, on arrive au cœur du sujet». 
En parallèle le président de la FTQ, Henri Massé, 
soutient que, lors d’une entrevue particulièrement 
musclée accordée aux Francs tireurs. Benoit Dutri­
zac avait tenté de le provoquer en sacrant en ondes. 
«U s’essayait... mais je me suis retenu», dit-il.

Après de tels propos, la langue d’Edgar Fruitier 
semble presque archaïque. Visiblement de l’ancien­
ne école de la communication, il explique qu’il faut 
«amener les gens vers quelque chose de plus haut». 
Mais il a egalement ce commentaire: «très souvent 
j’entends à la radio des gens qui parient plus mal que 
les gens dans la rue».

L’édition de Zone libre multiplie les exemples tirés 
des spectacles des humoristes diffusés à la télévi­
sion, en faisant remarquer que ce sont surtout les 
humoristes qui semblent responsables de la déca­
dence de la langue.

L’émission joue, en fait, sur deux tableaux. 11 y a la 
langue des communicateurs, des journalistes, des 
animateurs, et il y a celle des artistes de variétés, 
dont les humoristes. Ce n’est pas la même chose. 
Mais l’envahissement massif des ondes par les hu­
moristes crée une distorsion dans l’environnement 
médiatique, en donnant l’impression d’une dégrada­
tion générale de la langue dans les médias.

En ce qui concerne les journalistes, la situation est 
complexe. Jacques Fauteux a longtemps pratiqué un 
métier qui n’existe plus à Radio-Canada, celui d’an­
nonceur, un métier où 95% des textes étaient écrits, 
rappelle-t-il. Aujourd’hui, les journalistes des médias 
électroniques sont soumis à la dictature du direct, ce 
qui multiplie de façon exponentielle les risques de 
dérapage linguistique. Le stress du direct est tel 
qu’on peut être tolérant envers leur performance.

Faut-il revenir en arrière? Zone libre ne le suggère 
pas. Les animateurs de Radio-Canada avaient établi 
une norme très élevée en matière de compétence lin­
guistique, qui fait encore école. Mais on a vertement 
critiqué aussi le «bon parier radio-canadien» trop arti­
ficiel chez certains d’entre eux 

Il reste que l’ancienne ministre péquiste Louise 
Beaudoin fait remarquer, et c’est une remarque fort 
pertinente, que les Québécois, et particulièreinent les 
souverainistes, se sont battus pour défendre le français 
au Québec, mais que cette bataille a toujours porté sur 
le statut du français, sur la place que le français devait 
occuper dans la société, et non sur la qualité de la 
langue en sol Puisqu’on se gargarise tant de mondiali­
sation, il faudrait toujours bien pouvoir communiquer 
adéquatement avec les autres dans le monde, non?

peau chort&lede voi r. com

MICHEL DUMAIS

Nombreux sont les journalistes qui observent 
avec un certain dédain ces «nouveaux journa­
listes» que sont les bloggueurs. Pourtant, cette se­

maine, le réputé présentateur Dan Rather a fait 
connaissance avec ce nouvel univers au point d'en 
perdre sa crédibilité.

Les trois éditeurs du carnet Web de tendance 
conservatrice PowerLine ne se doutaient sûrement 
qu’un message laissé le 9 septembre dernier par un 
de leurs lecteurs déclencherait une telle tempête 
dans l’univers des médias américains et qu’elle aurait 
un tel impact dans la campagne électorale en cours.

La veille, la prestigieuse émission 60 minutes pré­
sentait avec force publicité un reportage sur le passé 
militaire du président Bush. Selon CBS, et son pré­
sentateur vedette Dan Rather, le président américain 
aurait reçu un traitement de faveur en omettant de se 
soumettre à l'entraînement requis, notamment sqr le 
plan physique, et ce, afin d’être muté dans un Etat 
voisin. Pour appuyer ces dires, le réseau CBS révéla 
avoir en sa possession de nouveaux doemnents met­
tant en cause les états de service militaire du prési­
dent Bush.

La totalité des médias traditionnels rapportèrent 
ces informations comme vérité. Après tout, qui irait 
remettre en question un reportage signé Dan Rather, 
Monsieur Crédibilité lui-mêpie, un journaliste qui bé­
néficie du même statut aux Etats-Unis qu’un Bernard 
Derome chez nous.

Pourtant, en ce lendemain de reportage, un lec­
teur du carnet Web PowerLine, Charles Johnson, un 
expert en typographie remettait en cause la validité 
des dits documents, et donc, du reportage de Rather. 
Fin observateur, ce lecteur avait remarqué que les 
polices de caractères des doemnents en question ne 
correspondaient pas aux normes du temps. Selon lui, 
les documents en question seraient des faux. Es au­
raient été produits par un simple texteur, et repro­
duits de multiples fois au photocopieur pour leur 
donner une patine vieillotte. D’aiUeurs, après avoir 
reproduit le texte sur son ordinateur personnel avec 
Microsoft Word pour ne pas le nommer, il s’est avéré 
que la copie produite était une reproduction iden­
tique du document de CBS.

Comme un feu de brousse
La rumeur se répandit comme un feu de brousse 

au sein de la blogosphère, cet univers où les blog­
gueurs de tous les pays écrivent, échangent et véri­
fient chacun des faits publiés par leurs congénères. 
Véritables fact checkers, d’autres bloggueurs validè­
rent l’information publiée originalement sur le carnet 
Web PowerLine. Finalement, les médias tradition­
nels embarquèrent dans le train en marche et validè­
rent à leur tour ce que tous savaient désormais sur la 
Toile, à savoir que les documents présentés par le ré­
seau CBS avaient été forgés.

Après avoir campé sur leurs positions durant plu­
sieurs jours en tentant de défendre leur crédibilité, 
les dirigeants du réseau CBS, et tout particulière­
ment Dan Rather, n’eurent d’autre choix que de pré­
senter des excuses publiques en admettant que les 
documents en question étaient des faux. Œil au 
beurre noir pour le journaliste-vedette de CBS.

Œil au beurre noir aussi aux médias traditionnels 
à qui l’on doit reprocher d’avoir quasiment occulté le 
rôle qu’ont tenu les internautes, et tout particulière­
ment les bloggueurs dans toute cette affaire. Œil au 
beurre noir enfin à tous les médias qui, le lendemain 
du reportage de Rather, ont entériné son reportage 
comme les Saintes Ecritures sans même faire leurs 
propres vérifications.

Heureusement, quelques journaux comme le Los 
Angeles Times et le Christian Science Monitor ont eu 
par la suite le courage de mettre en lumière le rôle 
tenu par la blogosphère, mais ils sont beaucoup plus 
nombreux ceux qui ont passé sous süence les révéla­
tions publiées sur PowerLine.

Scepticisme
La semaine dernière, à l’émission Sans Frontières 

sur la Première Chaîne, l’animateur Jean Dussault 
recevait en entrevue David Pritchard, professeur de 
journalisme à l’université du Wisconsin à Milwau­
kee, afin de discuter des impacts de la gaffe de CBS 
sur la campagne électorale.

Lorsque Pritchard mit en lumière le rôle tenu par 
les bloggueurs, et dp «dynamisme du nouveau systè­
me médiatique aux Etats-Unis, ou Internet et les blog­
gueurs, ces journalistes amateurs, jouent un rôle qui 
est sans cesse plus grand», est-ce une fausse impres-

Le carnet Web qui a déclenché la controverse.

■ TA, IBl.A
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San Francisco — Des chercheurs américains sont 
sur le point de commencer une étude d’un bud­
get de 13 millions de dollars sur la diffusion des virus 

informatiques en utilisant les méthodes adaptées aux 
épidémies.

Le but est de créer un réseau informatique assez 
robuste pour être en mesure de repousser les at­
taques virales, comme le corps humain s’immunise 
face aux infections, ont expliqué des scientifiques.

Cari Landwehr, directeur de programmes à la Na­
tional Science Foundation, qui distribue les alloca­
tions de recherche, a déclaré que les fonds alloués à 
l’étude devaient permettre d’identifier les virus et les 
vers présents sur Internet plus rapidement ainsi que 
de mettre en place des défenses au niveau mondial.

Pour y parvenir, les chercheurs veulent mieux 
comprendre les relations entre l’humain, les ordina-

sion de ma part, toujours est-il que je sentis le scepti­
cisme de l’animateur de Sans Frontières qui esquiva 
rapidement l’analyse du professeur en journalisme 
sur le rôle de la blogosphère dans cette histoire

Pourtant, Pritchard soulevait un enjeu important re­
lativement à cette cohabitation entre les grands médias 
bien établis et cette nouvelle forme de journalisme ci­
toyen, à savoir que pour les médias traditionnels, il sera 
de plus en plus difficile de publier des informations er­
ronées, la blogosphère exigera rapidement que les mè 
dias leur rendent des comptes.

Mais les médias traditionnels sont-ils prêts à tra- 
vailler dans une certaine mesure avec ces nouveaux 
journalistes qui, soit dit en passant, pour la plupart, ne 
s’autoproclament pas du titre de journaliste justement.

En entrevue au réseau CNBC, à l’émission Capi­
tal Report, John Hinderaker, un des trois éditeurs 
du carnet Web PowerLine a dû défendre la crédibi­
lité des bloggueurs face à une intervieweuse scep­
tique et un ex-vice-président de CBS vindicatif, sur­
tout lorsqu’il affirma que la plupart des bloggueurs 
avaient tout autant à cœur que les journalistes tra­
ditionnels de valider et de vérifier une information 
avant de la pubüer.

Espace à partager
Normal, car, pour qui connaît la dynamique du 

web et de la blogosphère, et très peu de journalistes 
malheureusement la connaissent, tous savent que 
la moindre fausse information est aussitôt souli­
gnée par les milliers de lecteurs d’un blogue et 
qu’eUe vaut à son auteur un déluge de courriels exi­
geant une rectification. L’affirmation voulant que 
miEe personnes en savent plus qu’une seule se véri­
fie constamment sur la Toile.

Qu’ils le veuülent ou non, les journalistes devront 
composer avec ce nouveau système médiatique. Au 
cours des prochaines années, ils n’auront d’autres 
choix que de partager leur espace avec cette nouvel­
le communauté à l’affût d’informations.

Déjà, les bloggueurs ont à leur actif plusieurs bons 
coups. Outre l’affaire Lewinsky, ce sont les blog­
gueurs qui «ont sorti» l’histoire des propos ségréga­
tionnistes du sénateur Strom Thurmond appuyés par 
le sénateur Trent Lott et qui ont coûté son poste au 
leader de la majorité en chambre.

Pas plus tard que ce mois-ci, l’Associated Press a 
été obligée de se rétracter alors qu’elle affirmait 
que lors d’un rassemblement au Wisconsin, les ci-

teurs et les attaques électroniques, a-t-il expliqué.
Les vers informatiques et autres codes malicieux 

coûtent des milliards de doUars chaque année aux 
entreprises en perte de productivité. Es s’attaquent le 
plus souvent aux utilisateurs du système d’exploita­
tion Windows de Microsoft, présent sur plus de 90% 
des ordinateurs personnels dans le monde.

Les virus ont également donné naissance à une in­
dustrie chargée de les combattre, avec des entre­
prises comme Symantec ou McAfee.

Le virus du NU
Stefan Savagen, professeur d’informatique à l'Uni­

versité de Californie San Diego, a comparé l’étude de 
la prolifération des virus sur Internet avec celle des 
épidémies, comme ceUe entraînée par le virus du NU 
occidental, parfois mortel.

•Nous étudierons quels sont les vecteurs utilisés pour 
répandre les virus informatiques, comme lorsque nous

toyens avaient hué lorsque le président Bush qui 
avait annoncé la soudaine hospitalisation de Bill 
Clinton. Avec force séquences audio et vidéo, les 
bloggueurs ont vite rétabli les faits. Devant ces 
preuves, l’AP n’eut d’autre choix que de retirer sa 
nouveUe du fil de presse.

Bien qu’il soit loin le temps où nous verrons un 
bloggeur recevoir un prix Pulitzer, les journalistes 
doivent s’interroger sérieusement sur leurs relations 
avec la blogosphère. Au risque de se voir décerner 
de plus en plus d’œil au beurre noir comme Dan Ra­
ther, la profession devra apprendre à connaître et à 
apprivoiser ce nouvel univers.

Pour plusieurs journalistes audacieux qui ont com­
pris cette nouvelle dynamique qui se met en place, 
les bloggueurs se retrouvent soudainement propul­
sés au titre de fact checkers de haut de gamme, de 
nouveau canal d’informations qui très souvent, sera 
crédible. Pour ces journalistes, les blogues, et plus 
particulièrement les blogues spécialisés, les carnets 
Web pointus, sont une nouvelle source d’informa­
tions dont il faudra dorénavant tenir compte.

Certains vont même plus loin, et tiennent eux- 
mêmes carnets Web sur Toile, incitant ainsi leurs lec­
teurs à compléter et enrichir leurs réflexions. Ceux- 
là ont compris qu’ils n’avaient rien à craindre des 
bloggeurs et qu’au contraire, il était possible et 
même souhaitable de travailler ensemble. À quand 
une véritable rencontre empreinte d’ouverture entre 
bloggeurs et journalistes plutôt qu’un autre de ces 
congrès qui débattent la sempiternelle question, à sa­
voir qui peut se prétendre journaliste?

■ Carnet web PowerLine 
www. powerlineblog. com/
■ Les documents sont-ils des vrais? Discussion 
powerlineblog.com/archives/007760.php
■ L’entrevue de John Hinderaker sur CNBC 
powerlineblog.com/archives/007917.phpW07917
■ Carnet Web de Charles Johnson 
www.littlegreenfootballs.com
■ David Pritchard
www.uwm.edu/Dept/JMC/htrrd/factdty/pritchard.html
■ Sans Frontières
radiocanada.ca/radio/sansfrontieres/39820.shtml
■ Article du Christian Science Monitor 
www.csmonitor.com/2004/0922/p01s03-stin.html

virus informatiques
étudions le virus du Nil occidental, et nous essaierons 
de développer des défenses pour les empêcher de se mul­
tiplier», a-t-E déclaré.

L’université et l’International Computer Science 
Institute, affilié à l’Université de Californie Berkeley, 
devraient recevoir environ 6,2 millions de doUars sur 
cinq ans de la National Science Foundation. L’univer­
sité de Carnegie MeUon devrait également recevoir 
6,4 millions de dollars sur cinq ans. Elle étudiera 
entre autres choses, la coordination par les auteurs 
de cyberattaques de différentes attaques pour parve­
nir à leurs fins.

Les sociétés de sécurité informatiques déclarent 
que le nombre de virus informatiques a augmenté 
lors des dernières années, les auteurs de code et les 
spammeurs ayant commencé à travailler main dans 
la main pour exploiter les vulnérabilités de Windows.

Reuters
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Étudier les épidémies pour combattre les
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CULTURE
L’Hexagone pleure Sagan

JACQUES GRENIER LE DEVOIR
Françoise Sagan en visite à Montréal, en novembre 1989.

MUSIQUE CLASSIQUE

Beethoven 
éclôt à QuébecParis — Françoise Sagan aura 

•marqué toute une généra­
tion». De nombreuses personna­

lités ont salué la romancière et 
dramaturge, commentant avec 
tristesse la disparition de l’au­
teur de Bonjour tristesse, dont les 
obsèques auront lieu demain 
après-midi dans son Lot natal.

•C’est un écrivain qui a mar­
qué toute une génération, a com­
menté l’écrivain Philippe Labro 
sur France-Info. Son premier ro­
man [Bonjour tristesse, 1954] de­
meure un véritable petit chef- 
d’œuvre de grâce d’intelligence, 
de cruauté, de précision», a-t-il 
souligné, insistant sur •l’impact 
énorme» du roman à l’époque.

Pour le président Jacques Chi­
rac, «avec finesse, esprit et subtili­
té, Françoise Sagan aura exploré 
les ressorts et les passions de 
l’âme humaine» et •aura contri­
bué à l'évolution de la place des 
femmes dans notre pays».

•Ce qui reste, c’est évidemment 
la grâce formidable de ce style où 
les choses sont dites sans y insis­
ter, de façon elliptique, amusée, 
narquoise, retient l’académicien 
Bertrand Poirot-Delpech, inter­
rogé par France-Info. Ce ton-là 
lui appartient en propre.»

Un autre académicien, Frédé­
ric Vitoux, a souligné sur Fran- 
ce-3 que Françoise Sagan «avait 
un ton, elle, une petite musique».

•Et ça, c’est pas donné à tout le 
monde», a-t-il salué, comparant

l'écrivaine à Simone de Beauvoir 
pour son action militante en fa­
veur de la liberté des femmes.

Pourtant, «quand on lui disait 
qu’elle avait du talent, elle parais­
sait étonnée», s’est souvenu sur

France 3 l’acteur Claude Rich, 
qui a joué au théâtre la première 
pièce de Françoise Sagan [Châ­
teau en Suède, 1959). «Elle trou­
vait que ce qu’elle faisait, c’était 
bien banal, elle espérait qu’elle fe­
rait mieux plus tard.»

•Pour qui la connaissait, [...] 
elle était la femme la plus délicieu­
se, la plus drôle, la plus mutine 
qu'on puisse imaginer», a assuré le 
critique littéraire Jérôme Garcin 
sur France-Info.

Selon lui, Françoise Sagan 
•n’a jamais cherché ni le scanda­
le ni l’apparition dans de sombres 
affaires pour le plaisir. Simple­
ment, elle obéissait à sa loi inté­
rieure qui était celle de l’absolue 
liberté.»

À la fin de sa vie, «dans le silen­
ce et un demi-oubli», l’écrivaine 
aura vécu «tout ce qu'elle avait dé­
testé, c’est-à-dire le chagrin, la diffi­
culté de vivre, a ajouté Bertrand 
Poirot-Delpech. C’est le paradoxe 
de ce destin qui démarre dans la 
grâce, la gaieté, l’insouciance, la 
joie de vivre».

Les obsèques de la romancière 
auront lieu demain à 14h30, dans 
le petit cimetière du village de 
Seuzac, où se trouve le caveau de 
sa famille, a annoncé Pierre Cas­
soulet le maire de la commune. 
Françoise Sagan était née en 
1935 a quelques kilomètres de là, 
à Cajarc.

Associated Press

CHRISTOPHE HUSS

L> Orchestre symphonique de 
< Québec (OSQ) et le Club 
Musical de Québec (CMQ) ont 

annoncé leur union dans un projet 
artistique d’envergure, «Le Prin­
temps Beethoven», qui présentera 
à Québec l’intégrale des Sympho­
nies et des Sonates pour piano de 
ce compositeur.

En fait de printemps, tous ces 
concerts seront donnés en hiver, 
puisqu’ils auront lieu entre le 
1" février et le 11 mars 2005. Au 
moins la stupide question «Si Bee­
thoven était une fleur?» vient de 
trouver une réponse inattaquable: 
•un perce-neige». Cela dit, le ren­
dez-vous, qui a déjà son site Inter­
net (wivw.printempsbeethoven.otg), 
est d’importance, puisqu’une inté­
grale Beethoven représente tou­
jours un événement majeur dans 
la vie d'une cité, d’un orchestre ou 
d’un pianiste. L’OSQ n’a d’ailleurs 
pas programmé un tel cycle de­
puis 40 ans. C’était Vladimir Gol- 
schmann qui l'avait alors dirigé, 
lors de la saison marquant les 
60 ans de l’orchestre. L’OSQ et 
Yoav Talmi se pencheront sur le 
massif «beethovénien» en quatre 
concerts, les 1", 3, 8 et 11 mars 
2005. L’abonnement aux quatre

concerts est vendu 88 $ (28 $ seu­
lement pour les étudiants!) et don­
ne droit à une entrée à un récital 
du cycle pianistique.

Les 32 Sonates interprétées par 
le jeune pianiste italien de 24 ans 
Christian Leotta se répartissent 
en huit récitals échelonnés entre 
le 1" février et le 10 mars. L’abon­
nement de 140 $ (70 $ pour les 
étudiants) vendu par le CMQ don­
ne, là aussi, droit à un billet gratuit 
pour un concert orchestral. Les 
récitals de Christian Leotta auront 
lieu à la Chapelle historique Bon- 
Pasteur de Québec.

Yoav Talmi se déclare ravi de 
l’union des deux organismes, 
«une première qui, souhaitons-le, 
pourrait devenir une bonne habi­
tude». Quand même pas pour 
des «Concerts du nouvel an» en 
novembre?

LE PRINTEMPS 
BEETHOVEN

Les 32 Sonates pour piano par 
Christian Leotta organisé par 
le Club Musical de Québec.

Du 1" février au 10 mars 2005.
tr (418) 643-8131.

Les 9 Symphonies par l’OSQ 
et Yoav Talmi. Du 1er au 11 mars 

2005. « (418) 643^486.

Retour 
à la vieille 

orthographe 
allemande

Berlin— Le grand éditeur de 
presse conservateur Axel 
Springer a annoncé hier son inten­

tion de retourner à la vieille ortho­
graphe allemande, le 3 octobre, jour 
de la réunification de l’Allemagne.

Le journal dominical du groupe, 
le très populaire Bild am Sonntag, 
sera le premier à repasser à la vieille 
écriture, a indiqué un porte-parole 
du groupe. Suivront le lendemain, 
les quotidiens Bild, le journal le plus 
lu d’Allemagne, qui s’apparente aux 
tabloïds, et Die Welt, destiné à un 
lectorat plus instruit Le journal Welt 
am Sonntag réutilisera la vieille or­
thographe le 10 octobre.

Pour les magazines du groupe, le 
plan de reconversion n’est pas enco­
re achevé, affinne l’hebdomadaire 
allemand Focus d’aujourd’hui.

Le 6 août dernier, Axel Springer 
et un autre patron de l’édition alle­
mande, Der Spiegel, de tendance 
centre-gauche, avaient lancé un ap­
pel aux autres maisons d’édition, 
ainsi qu’aux agences de presse, à 
abandonner la réforme de l'ortho­
graphe très controversée. Leurs dif­
férents titres, selon leurs dires, attei­
gnent 60 % de la population.

Entrée en vigueur le 1" août 
1998 et adoptée par les agences 
de presse de langue allemande et 
la grande majorité des journaux et 
magazines un an après, la réfonne 
très controversée était censée 
simplifier l'orthographe en suppri­
mant les graphies illogiques.

Des parents d’élèves avaient 
porté plainte, des intellectuels crié 
au sacrilège, comme le Prix Nobel 
de littérature Günter Grass qui 
s’était élevé contre son «caractère 
doctrinaire».

En vain, la réforme élaborée, 
en accord avec tous les pays de 
langue germanique, par les mi­
nistres régionaux de la Culture, 
devrait faire autorité au terme 
d'une période de transition en 
2005.

Agence France-Presse

EN BREF

Orford, 365 
jours sur 365
Le Centre d'arts Orford (CAO), qui 
présentera le 1" octobre un concert 
gratuit de l’Orchestre symphonique 
de Sherbrooke dirigé par Marc Da­
vid, vient d’annoncer qu'il demeure­
ra désormais ouvert au public toute 
l’année. Le CAO proposera ainsi 
une nouvelle série intitulée «Les 
classiques du matin: duo croissant- 
concert», qui sera lancée le 24 oc­
tobre prochain. Ces concerts domi­
nicaux seront précédés d’un déjeu­
ner. La programmation en a été 
conçue afin de faire connaître des 
jeunes artistes québécois, notam­
ment ceux formés à Orford. Panni 
les diverses autres activités, on no­
tera l’ouverture hivernale du CAO, 
c’est-àdire de ses 35 salles et 87 
chambres, aux groupes «intéressés 
par un lieu en retrait de la cohue». 
Renseignements: « 1800 567-6155. 
-Le Devoir

THÉÂTRE

L’autre Frédéric Dubois
LES FELUETTES OU 

LA RÉPÉTITION D’UN DRAME 
ROMANTIQUE.

De Michel Marc Bouchard. 
Interprètes: Frédérick Bouffard, 

Benoît McGinnis, Réjean Vallée, Jack 
Robitaille, Guy-Daniel Tremblay, 

Jonathan Gagnon, Pierre Gauvreau, 
Sylvio-Manuel Arriola, Olivier 

Normand-Laplante. Décor Vano 
Uotton. Costumes: Isabelle Saint-Louis. 
Eclairages: Denis Guérette. Musique: 

Pascal Robitaille. Une production 
du Théâtre de la Bordée. 

Jusqu’au 16 octobre.

ISABELLE PORTER

On a beaucoup louangé Frédéric 
Dubois, ces dernières années, 
pour ses mises en scène ludiques et 

surprenantes de textes comme Zazie 
dans le métro de Raymond Queneau, 
Téléroman de Larry Tremblay, Ah Ah 
de Réjean Ducharme ou encore Ubu 
Roi d’Alfred Jarry. Dans Les Feluettes 
de Michel Marc Bouchard, on le dé­
couvre sous un jour plus dépouillé et 
intimiste.

Oubliez les effets de surprise, les 
déplacements chorégraphiques, les 
décors en perpétuelle transformation 
qui faisaient sa signature. Dans ce cas- 
ci, le metteur en scène se fait plus dis­
cret, se mettant au service du texte et 
des comédiens. En résulte une mise 
en scène juste qui ne fera peut-être pas 
date comme celle de Serge Denon- 
court, il y a deux ans, mais qui sert

fort bien le drame imaginé par Michel 
Marc Bouchard.

Nous sommes en 1912. Étudiants au 
Collège de Roberval, le prompt Simon 
et le doux Vallier s’aiment sans le dire. 
Or, les conventions de l’époque mê­
lées à la jalousie mal assumée d’un 
autre garçon entraîneront une tragé­
die. L’histoire nous est racontée, 40 
ans plus tard, dans un pénitencier où 
Simon a décidé de régler ses comptes 
avec le passé. Grâce à l’aide de ses 
compagnons de cellule, il tient une pe­
tite répétition théâtrale...

Les Feluettes, c’est d’abord une his­
toire d'amour à vous donner envie de 
pleurer. Face à un Frédérick Bouffard 
tout de rage contenue, Benoît McGin­
nis incarne un Vallier particulièrement 
touchant. De la candeur des premières 
scènes à la force de conviction d’après, 
il nous fait, nous aussi, tomber amou­
reux de son personnage.

Dans le rôle de sa mère, Réjean 
Vallée est quant à lui époustouflant. 
Sans jamais forcer la caricature, il ar­
rive à rendre toute l’humanité d’une 
femme pourtant complètement folle. 
Les échanges entre Vallée et McGin­
nis sont parmi les plus réussis de la 
production.

Formidable exemple de théâtre 
dans le théâtre. Les Feluettes s'ap­
puient sur une structure redoutable 
qui permet à deux époques de se croi­
ser sans qu’on s’y perde. La scène 
abrite un espace en forme de V renver­
sé qui rétrécit au fur et à mesure qu’on 
s’approche du fond. Les murs sont des 
successions de portes, procédé qui 
permet d’évoquer l’univers pénitentiai­

re tout en facilitant les entrées et sor­
ties des personnages. Les change­
ments de lieux et d’époques sont ici 
ponctués de simples jeux d’éclairages, 
de brèves coupures ou encore par 
l’ajout de quelques accessoires. Avec 
peu on réussit à évoquer des climats 
très différents tout en nous rappelant 
que les acteurs jouent des acteurs...

L’ensemble est moins convaincant 
sur le plan esthétique. À défaut d'une 
facture visuelle claire, les costumes, 
les couleurs des éclairages et les élé­
ments de décor semblent parfois avoir 
été attribués au cas par cas. Rien de 
grave, mais on est loin de la recherche 
stylistique du Ubu Roi présenté à la 
Bordée l’an dernier ou encore du Du­
charme au Trident.

La question est maintenant de sa­
voir si la pièce Les Feluettes aurait pu 
être servie par ce type de traitement. 
En jeune talent intelligent, Frédéric 
Dubois cherche peut-être à se sous­
traire à une logique de recette en ex­
plorant de nouvelles voies. En dépit 
de l’émotion que porte cette pièce, on 
peut quand même déplorer que l’in­
ventivité du metteur en scène soit 
moins au rendez-vous que d’habitude.

Sachez par ailleurs que le choré­
graphe Harold Rhéaume présentera 
une chorégraphie originale dans les 
décors de la pièce, le 18 octobre pro­
chain. Cette nouvelle formule de spec­
tacles de danse doit se poursuivre 
avec les productions Gros et Détail 
d’Anne-Marie Olivier et L’Aigle à deux 
têtes de Jean Cocteau qui seront res­
pectivement chorégraphiés par Karine 
Ledoyen et Daniel Bélanger.

Isabelle Boulay 
retrouve son 

public français... 
et Johnny Hallyday
Paris — Deux ans et demi après lui avoir fait ses 

adieux temporaires, Isabelle Boulay a vécu same­
di soir des retrouvailles triomphales avec son public 

français. L’événement s’est produit à l’Olympia de Pa­
ris, où la Gaspésienne s’est installée pour sept soirs. 
Au balcon, à quelques mètres de la scène, prenait pla­
ce un invité de marque, Johnny Hallyday, dont la ru­
meur annonçait depuis quelques jours la présence.

Sur Tout un jour, son dernier disque, Isabelle Bou­
lay chante Tout au bout de nos peines en duo avec l’ido­
le des Français. Ses fans espéraient voir le couple se 
reformer sur la scène du mythique music-hall. Cela ne 
s’est pas produit et le duo est resté virtuel, Johnny 
n’apparaissant que sur un vidéo-clip projeté sur un 
grand écran. Il n’est pas impossible cependant qu’il 
monte vraiment sur scène un autre soir.

Le retour en France de la Québécoise est un des évé­
nements importants de la rentrée parisienne. Ses fans 
l’ont vécu comme tel et lui ont fait un accueil extrême­
ment chaleureux, multipliant les ovations et les déclara­
tions d’amour sur le thème «Isabelle, on faime». Cette 
série de spectacles vient ainsi confirmer la place à part 
qulsabelle Boulay occupe sur la scène française depuis 
ses débuts spectaculaires en 2000, avec Mieux qu’iei-bas 
(un million de disques vendus en France).

Dans les médias français, on insiste souvent sur sa 
maturité et sur son indéniable instinct. On signale 
qu’elle a toujours su s’entourer de compositeurs et 
de paroliers de talents (Francis Cabrel, Étienne 
Roda-Gilde, Daniel Seffa) capables de lui broder des 
textes sur mesures.

Après Paris, elle se produira dans une quarantai­
ne de villes de province. Elle rentrera ensuite au 
Québec pour y poursuivre sa tournée.
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